
 

Convention IIhérale
4 Rimouski
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FLECTIONS CET AUTOMNE?
 

Les chefs et organisateurs au-
torisés du parti libéral provin-
cial dans le comté de Rimous-
ki seront appelés prochaine-
ment à se Choisir jun candidat
qui succèdera à feu le Dr L.-J.
Moreault qui fut pendant de
nombreuses années député du
comté à l'Assemblée législative,
Ce candidat libéral serait] —

choisi au cours «d’une grande! 
convention qui aurait lieu & Ri-;

‘. mouski d’ici la fin d’octobre. I1|
est. rumeur que le premier mi.
nistre de la province, l’hon. A-
délard Godbout, viendra à Ri-
mouski à cette occasion et
qu'il sera invité à présider

cette- convention,
Des personnes habituellement

bien informées mous laissent
‘entendre que des élections pro.
winciales seront décrétées dès
cet automne. Aucune déclara.
tion officielle n’a cependant
encore été faite à cet effet,
mais la tenue d’une convention
‘à Rimouski nous permet de
croire que des élecitôéns partt-
elles, si non générales, seront
tenues ‘cet ‘automne.
WE

Mort subite de
M.Léo Marmen

—V—

A LAC-AU-SAUMON
—<0os-

M. Léo Marmen, de Lac-au-|
Saumon qui, la semaine dernie.
re, était élu président unitaire
du Sième emprunt de la victoi-
re pour le comté de Matapédia,

est déoédé subftéHight dans son
magasin hier midi, M. Marmen é-
tait un commerçant avantageuse-

meiit connu dans toute la région
du bas St-Laurent. C’est un an-
cien maire et un ex-président
de la commission scolaire de
Lac.au-Saumon, Il avait aussi
présidé avec succès aux campa-
gnes du 3iéme et du 4iéme em-
prunt de Ia victoire.

Il laisse son épouse née Yvon-
ne Dufour, fille du commandeur
Joseph Dufour, député de Mata-
pédia, une fille, Mlle Lisette
Marmen de Lac-au-Saumon et
cing soeurs dont la R. S. Marie.
Anne,du couvent du Bon Pasteur
à Montréal.

 

‘

Son service et sa sépulture

auront lieu demain en l’église

de St-Edmond du Lac-au-Sau-

mon.

A la‘ famille en deuil nous

présentons nos plus sincères

condoléances,

 

M. 
 

;CET
Dionne Rév. Guillaume  
Séminaire,
15 mars 43
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Les Servantes de Jésus-Marie fêtent

le 25è anniversaire de fondation
de leur monastère de Rimousli
 

ATTENTION!
-——c0—-

RIMOUSKI ET MATANE
cee V mmm

Le maire, P. E. Gagnon, de.
Rimouski, demande qu’on lui
adresse tout de suite les noms,
numéros matricules et adresses
complètes de tous les membres
de l’armée, de la marine et de
l'aviation, venant de la ville de
Rimouski et de ses faubourgs,
qui sont dans les forces actives,
enrôlés volontaires.
Les parents qui ont déjà en-

voyé ces renseignements l’an
dernier, voudront bien les en-
voyer de nouveau, afin d’avoir

les adresses les plus récentes.
Faites de suite ,car c’est dans

l'intérêt de vos gars.
—cO0»—

Le Comité Auxiliaire pour
l'Aide aux Combattants, section
de la Ville de Matane, deman--
de à tous les parents qui ont les
fils en service actif outre-mer,
de bien vouloir lui faire par.
venir leur nouvelle adresse
dans le plus bref délai, pour
envoi de colis pour Noel.

Prière de s’adresser soit à
Mme J..Charles Gagnon ou a
la secrétaire,  MHe Irma Ste.
venson,

Nommé agent
à Mont-Joli

——1001——
M. G.-E, Bellerose, gérant gé-

néral du service. des messageries
du Canadien National, annonce
aujourd'hui la nomination de

M. Bertrand D. Monty au poste

d’agent des messageries du Ca-
nadien National à Mont-Joli. M.
Mionty succède à M, C.-À. La-
voie, qui vient d’être promu a-
gent des messageries à Arvida.
M. Monty est né à Grandby et
entra au service des message-

ries du Canadien National en
cécembre 1913. Après avoir oc.
cupé divers postes, il fut promu

caissier en mai 1924, position
qu’il a occupée jusqu’à sa ré-
cente nomination,

MARIAGE
En l’église St-Mathias de Ca-

bano a été bénit le mariage de
Paul Hubert, inspecteur ré-

gional des écoles 3 Mlle Cécile
Leclerc, garde malade de I’hépi-
tal St-Joseph de Rimouski et

dont la famille demeure à Ca-
bano.

 

Uncamion lui passe
a deux reprises
sur le corps

 

Après avoir été écrasé à deux
reprises par un camion, un jeu-
ne homme de 28 ans, Maurice
Ouellet, fils de feu Louis Ouel-
iet, est décédé mardi à l’hôpital
St-Joseph de Rimouski. L'’acci.

dent est survenu sur le quai de

Pointe-au-Père où des travaux

de construction se poursuivent.

M. Ouellet se trouvait derrière
un camion dans la cabine duquel

était assis un jeune fils de M.
Emile St-Pierre, entrepreneur en
construction qui détient le con-
trat d’agrandissement du quai de

Pointe-au-Père. L’enfant mis le
camion en marche et l'envoya
rapidement à reculons. M. Ouel-
let fut projeté sur le pavé du
quai et le camion lui passa sur

le corps.
Des témoins de la tragédie cri.

HH

 

 

èrent au jeune St-Pierre ce qui

venait de se passer, mais celui.

ci embraya le véhicule d’avant

pour passer une deuxième fois

sur le corps du malheureux qui

était resté inconscient sous la

voiture. L’accident est survenu

vendiedi dernier et Maurice

Ouellet est décédé mardi a 1'ho-

pital St-Joseph de Rimouski des

suites de ses blessures.

Il laisse dans le deuil outre

son épouse née Cécile Vignola, sa

mère née Marie-Louise Huard,
deux fières: Albert et Gérard

Ouellet qui sont en service outre-

mer avec l’armée canadienne

et quatre soeurs : Mme Martial

Vignola (Rose-Anne), Mme

Charles-Edouard Heppel (Car-

melle) de St-Anaclet, Mlles Thé.
rése et Agnés, de Québec,

 

UN ETUDIANT DE MONT-JOLI MEURT
ACCIDENTELLEMENT A HULL

—— EOD

Un élève du collège de Hull,
M. Valère Migneault, âgé de 16
ans et 7 mois, fils de M. Luc
Mignault,de Mont-Joliest mort
accidentellement mardi comme
il jouait avec des compagnons

dans la cour du Collège, Il a fait

une chute et s'est fracturé la co-

lonne vertébrale.

Son corps a été expédié chez
son père adoptif, M. Joseph Mi.

gneault, de Baie des Sables et
les funérailles auront lieu à cet

endroit samedi matin.

 

ASSEMBLÉE BU SYNDICAT DE LA GASPÉSIE
 

Accident à Price
eV ===

M. Ludger Barr, employée a

la Compagnie Price Brothers,
s'est fait mutiler la main gau-
che par une scie alors qu’il é-
tait à son travail.
Le médecin a du lui amputer

trois doigts.

Nouvelles recrues
---V---

Deux jeunes gens de la ré-
gion : Joseph-Horace Bond, de
Douglastown en ‘Gaspésie, et
Raymond Belzile, de Rimouski,

 

 viennent de signer leur enrôle- ment dans l’armée active,

 

Le Syndicat d’Initiative de la
Gaspésie tiendra dimanche pro-
chain à Amqui, son assemblée
générale annuelle. Au cours de

cette réunion à laquelle tous les
membres du Syndicat sont con.
viés, l'assem’blée prendra con-
naissance du rapport des initia-

tives de l'année et dressera le
bilan des opérations pour le
prochain exercice. Le conféren.
cier à cette réunion sera le Ré-
vérend Frère Adrien, du Dé.
partement de Jl’Instruction pu-
blique. Le Frère Adrien a en-
trepris mardi de cette semaine
une tournée de causeries avec
projections lumineuses dans les
principaux centres de la vallée

 

 :0:

Un triduum de fêtes reli

gieuses imposantes viennent de

se dérouler chez les Servantes

de Jésus-Marie pour commémo-

rer le vingt-cinquième anniver-

saire de la fondation de leur

monastère de Rimouski.

S. Ex, Mgr F.-X. Ross, évê.

que de Gaspé, ayant eu la

bienveillance de répondre à l’in-

vitation qui lui fut adressée,

ouvrit la solennité de ce Jubi-

lé, mercredi, le 29, par la célé-

bration d’une -messe pontificale.

M. le chanoine Adolphe Trem-

blay remplissait les fonctions de

prêtre assistant: MM. les ab.

bés Ch.-Eugéne Parent, curé de

la cathédrale de Rimouski et R.

Lebrun, curé de Nazareth assis-

taient comme  diacre et sous-

diacre d'honneur; MM. les abbés

Philippe St-Laurent et Ludger

Rioux, du Séminaire, étaient
diacre et sous-diacre d'office.

M. l’abbé Alp. Miville, procu-

(Suite en page 7)

NOUVEAU MÉDEGIN
cee Voom

Le Dr Adéodat Saucier, doc.
teur en médecine, a ouvert son
bureau cette semaine au No 83

 

de la rue de l'Evêché à Ri-

mouski.

Originaire de Rimouski, Ile

Dr Saucier a fait ses études
classiques au Séminaire de Ri-
mouski et sa médecine à l’Uni-
versité Laval de Québec. Après

 

examens et après
d’internat dans

Québec
i® a obtenu sa licence et décidé

ae s’établir à Rimouski.

ve brillants

plusieurs mois

différents hôpitaux de 
Nous lui présentons nos

| meilleurs voeux de succès.

 

TRAGEDIE DE L'AVIATION A MONT-JOLI
de Matapédia.

VoirORTS (Let
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Décès du fondateur
de la Communauté
des Capucins de
Ristigouche

—————

Le R. P. Pacifique de Valigny, -

O. F. M. Cap.

—<o—

Samedi, deux octobre, eurent

lieu à Ste-Anne de Restigouche

au milieu d’un grand concours

de Clergé et de fidèles, les fu-

nérailles du R. P. Pacifique,
fondateur de la Communauté des

capucins de Restigouche et mis.

sionnaire des Indiens Micmacs.

Son Excellence Mgr F, X, Ross,
évêque de Gaspé, chanta le ser.
vice funèbre, assisté du T. R. P.
Joseph de Salem, provincial des
Capucins, et des Révérends Jo-
seph Plourde, V.C., curé de
Carleton et Albert Poirier, V.F.,
curé de Campbellton, comme
diacre d’honneur, Les Révérends
P. Norbert, o.f.m. cap., gardien

du monastére de la Rédemption
et le T. R. P. Victor, o.f.m. cap,

de la Communauté de Québec,

faisaient diacre et sous-diacre,

Son Excellence Mgr Camille

LeBlanc, évêque de Bathurst. a-
vait tenu à témoigner lui aussi,
par sa présence, du mérite de
l’'humble missionnaire défunt.

Autour de leur Evéque de
nombreux prêtres des deux dio-
cèse limitrophes de la Baie des

Chaleurs assistaient au service
funébre, notamment les Révé-
rends: Alphonse Miville, V.F,,
proc. à l'évêché de Gaspé, J.
Plourde, V.F., curé de Carleton,
J. A. St.Laurent, curé de St.
Jean l’Evangéliste, L. Ph. Rioux,  
curé de St-Omer, F. Rancourt,:
curé de St-Jules. L. Saindon,
Miss. de  St.Fidéle, F. Dorval,!
miss. d’Escouminac, J. M. Rous-
sel, dess, de la mission St-Louis,
de France, Alb. St-Laurent. miss.

de St-Louis de Gonzague, R. Na-
deau. sec. à: l’évêché de Ba.
thurst, Alb. Poirier, V.F.. curé
le Campbellton. F. M. Lantei-
:ne. curé de Petit-Rocher. À. Al.
.ard. curé de Bathurst.Est, W,
Bribeau. curé de Balmoral, J.
Bérubé. curé de Belledune. A.
Godbout. curé de Dalhousie, J.
Trudel, curé de Jacquet River,

W. Savoie, curé de Athoiville. C.
Haché. curé de Dundee. L. Si-
vret, curé de Charlo, Z. Lam-

bert. chap. des Soeurs de l’As-
somption de Campbellton, E.

Fournier, chapelain de l’Hôtel-
Dieu de Campbellton, E. Godin,
assistant directeur de la maison

des Retraites Fermées. Bathurst.
L. Saindon et J. MeKinnon. vi.

caires à Campbellton, le P. Lan-
dry. M. E.…. vicaire 3a Nash

Creek. Au premier rang de Pas.
sistance. on remarquait les Rév.
Soeurs de N. D. du St-Rosaire et
de N. D. de J’Assomption et par_
mi les notabilités laïques. les
docteurs Georges et Ernest Du-

mont. de Campbellton, Les fidé.
les de la Mission, blancs et In-
diens, étaient venus nombreux.
malgré la pluie battante. rendre
l'hommage de la reconnaissance

et de leurs regrets au vénéré dé.
funt qui pendant quarante ans

eur avait donné son coeur et
tout son zèle.

, La présence de nos Seigneurs
de Gaspé et de Bathurst et tout
ce concours de prêtres et de fi-
dèles. dans une humble paroisse
rurale, soulignent d’eux-mêmes,

le singulier mérite du religieux
à qui fut rendu un tel hommage.  

Le Révérend Père Pacifique
fut en effet, pendant quarante
ans, le missionnaire infatigable,
non seulement de Ste-Anne de
Restigouche, mais de toute la ré-
gion. Peu nombreuses sont les
paroisses de la Gaspésie, du Nou-
veau.Brunswick et au delà qui
n’ont entendu une ou maintes
fois sa parole et bénéficié de
son zèle apostolique,

Opera ejus sequuntur illum !

 

Rations augmentées
_-V---

Les rations de mélasse et de Rimouski, d’après la décision
miel vont être doublées et la va- prise par l’Office du rationne-

leur des coupons pour les sirops!
de mais, d'érable, de canne et
sirops mélangés sera augmentée
annonce la commission des prix
et du commerce, Les coupons qui
devaient devenir valides le 14
octobre, le sont depuis le 30 sep-

tembre, Vu la grande diversité
de dimensions des contenants uti-

lisés, la ration des sirops de
mais, d’érable, de canne et si-
rops mélangés a été augmentée
dans le but d'adapter la valeur

des coupons plus étroitement a-

vec les dimensions des conte.

nants,

La commission insiste que les

approvisionnements de conserves

ne sont pas aussi abondants

qu’auparavant, de sorte que les

consommateurs ne doivent pas

utiliser leurs coupons à moins

d’avoir besoin de cette mar-
chandise. Ce changement dans la

valeur des coupons a été décidé
afin d’arriver à une distribution
plus conforme avec la demande
dans les différentes régions, Des

tableaux indiquant les nouvelles

valeurs des coupons, imprimés
en rouge, seront affichés dans
tous les magasins de détail.
 

La tuberculose tue
les personnes de
15 à 45 ans

ee mem

“Les trois.quarts de nos tu-

berculeux meurent avant d’avoir

donné à leur province le plein

rendement qu'elle est en droit
c’attendre de chacun de nous.

Non seulement un patient at-

‘teint de tuberculose ne peut pas
contribuer à l'économie produc-

tive mais, habituellement, il est
entretenu à même l’économie
productive des autres. En 1941,
sur un total de 2,681 décès par
tuberculose, 1893, soit 66.8%
survenaient entre les ages de 15

à 45 ans, avec un pourcentage
rlus élevé entre les ages de 20

à 29 ans, Il s’ensuit que l’en-
rayement d’un cas de tubercu-

lose, par les moyens actuels, est

un double gain. C'est pour cela
que nombre de gens considèrent

cue les dépenses gouvernemen-
tales destinées à la prévention
de la tuberculose constituent un
placement favorable dans l’éco-
nomie productive présente et

future de la nation”. C'est ce
gue vient de déclarer le chef de
la division de la tuberculose
au ministère provincial de la

 

{
1

 
|

santé et du bien-être social; le
docteur LaSalle Laberge, m.d.

“Le mal n’est pas irrémédia-
ble, si nous savons réagir en fa-
ce du danger, ajoute-t-il, Sans

doute, les faits démontrent que
les plus de vingt ans nt été
fortement touchés par la tuber-
culose. Les moins de vingt ans
devront se tenir sur leur garde,
afin de préparer pour l'après.
guerre, une génération forte et
en mesure de bien remplir la
tâche qui lui sera dévolue.

 

Privilèles à ceux
qui demeurent
loin des centres

-—0—

Les consommateurs qui de-

meurent loin des
provisionnement pourront à l’a-
venir acheter leurs denrées à

ment en rapport avec les ré.
gions éloignées. Dans ces ré.

gions, il est parfois difficile
d'acheter des  denrées ration.
nées au fur et à mesure que les
coupons deviennent valides ou
avant qu’ils ne soient périmés.
Un consommateur d’une région
éloignée peut donc remettre à
son marchand une feuille com-
plète de coupons de ration pour
lequelle le: marchand lui re-
mettra des denrées rationnées a-
vant que les coupons ne de-
viennent valides. Le marchand

coupons de ces
et à mesure;

détachera les

teuillets au fur  
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qu’ils deviendront valides et les
remettra à son fournisseur pour
refaire son stock.

Le marchand peut demander

à un des bureaux de adminis.
tration du rationnement un

permis qui lui permettra de se
constituer une réserve de mar.
chandises. Il devra donner les
raisons qui motivent sa deman-
ce. Si sa requête est acceptée, le
tureau lui remettra un permis
spécial pour acheter ce stock de
réserve. Les personnes qui de-

meurent dans les régions éloi.
gnées ne sont pas tenues d'ob-
server les règlements du ration-
nement, mais on leur demande

iEpi,
Ah NA   

  

 

LA

 

on

fe

   \i
5,
A   

fe

0

NE A TES Fits

 

CE

de s’y conformer volontairement,
Si une personne demeurant dans
une région éloignée vient chez

un marchand ou un fournisseur
d’une région rationnée pour a.

cheter des vivres rationniées
pour consommation dans une ré.
gion éloignée, il est compléte.
ment normal que le marchand
lui vende les marchandises re-
quises, à condition que le client
signe la copie de la facture qui
demeure dans les dossiers du
marchand, Les marchands des
régions éloignées ne sont pas te-
rus de garder un régistre de
leurs ventes de provisions ra- 
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LA PREVENTION
DES INCENDIES

Notre machine de guerre produit plus que jamais. Les Cana-
diens ne nég‘igent rien pour accentuer l’effort de guerre de leur
pays. Le feu, ayant été cause du gaspillage de $106,592,918 de
propriétés au pays depuis le début des hostilités en 1939, l’im-
portance de bien observer la Semaine de Ja prévention des in-

cendies au Canada saute donc aux yeux,

C’est pratiquement un acte criminel, en temps de paix, de se
désintéresser du patrimoine national et individuel, au point de
ne pas prendre les précautions nécessaires pour le protéger,
mais, après quatre années de guerre, alors que les édifices, les
matériaux, l’outillage et “es ressources de toutes sortes consti.
tuent un actif des plus précieux, c’est véritablement faire acte
de trahison que de ne pas chercher à éliminer les risques d’in-
cendies, Les statistiques du gouvernement révèlent qu’un pour-
centage de feux beaucoup plus élevé est attribuable à des
causes qui auraient pu être prévues; négligences des fumeurs,
cheminées surchauffées, poêles mal protégés, et fils électriqueq
défectueux, pour ne mentionner que ces causes. Qui faut-il
blamer pour cette négligence?

Le principal responsable, c’est l'individu, dont "apathie et la
négligence sont, en premier lieu, cause de ces milliers d’incen.
dies qui détruisent chaque armée maintes propriétés et plu-
sieurs vies humaines, diminuent la production du matériel de
guerre, provoquent des chômages temporaires et désorganisent
les affaires.

Au foyer, il appartient au particulier de voir que son courant
et ses appareils électriques soient en bon ordre, constater que

sa cheminée est ramonée, que son grenier n’est pas encombré
d'objets de toutes sortes, que sa cave ne comporte aucun ris-

que d’incendie. Dans les fabriques, c’est du devoir de l’em-
ployeur et de l’employé d’être constamment en alerte contre les
dangers du feu et tous deux doi vent s’évertuer activement à éli-
miner tous les risques d’incendies, particulièrement, à prévenir

toute accumulation de matériaux combustibles,

L'on ne saurait donc trep insister sur ces points, puisqu’au
cours des quatre premières années de la présente guerre, il y a
eu, malheureusement, une moyenne de 47,000 propriétés d’en-

dommagées ou de détruites par le feu chaque année.

=
Les Canadiens n’hésitent pas à prendre les armes et à mar-

cher hardiment a la bataille lorsque leur liberté est menacée;
cependant il faut bien reconnaître qu’ils oublient trop le fait

qu’il y a, ici même au pays, un ennemi des plus redoutables,
responsable chaque année de "™m destruction de plusieurs mil-
lions de dollars en propriétés 'Trève, donc, d’apathie et de né-

gligence inexcusable,

Les associations régionales d’assureurs s’efforcent par tout le
Canada d’inculquer constamment aux Canadiens la notion des
“dangers d’incerdies”, en effectuant régulièrement des inspec-
tions aux fins de réduire et d’éliminer les risques de feux dans
les usines, Leur travail ne saurait donner le maximum de ré-
sultats 4 moins que tous Tes Canadiens s’évertuent d’abattre no.
tre ennemi No 1, “e feu, et n’arrêtent que lorsqu’il auront ob-
tenu une victoire complète, tout comme le font nos armées en
lutte contre ennemi en Europe. Que ce soit donc le mot d’or…
dre pour chacun d’entre nous, puisque le feu peut devenir un
saboteur affamé et insatiable, entravant grandement Peffort de

guerre du Canada. .

APPEL À MARIE

La convoitise criminelle
S’attaque au droit judicieux:
Vers nos combats tourne les

yeux,
Vierge puissante et maternel”e!

Forte de la force éternelle,
Dompte les tyrans orgueilleux,
Incline les malicieux
A la charité fraternelle.

Hâtant la fin du lourd fléau,
Verse-nous la paix du Très-Haut,

Sois maintenant comme autre.

fois, .
O Reine secourable, sois
Notre-Dame de ¥a Victoire!

Anne-Marie D’AMOURS.
Trois-Pistoles.

 

Les Syndicats
catholiques |
nationaux

—101—

Une déclaration du président
général de la C.T.C.C., faite au
congrès de Granby a ému un
certain nombre de personnes. In-
formationprise auprès des in.
téressés, il semble qu’on ait mal
rapporté ou interprété les paro-
les de M. (Charpentier. Chose
certaine c’est que sa déclaration
n’annençaît pas un changement
dans l’attitade de la Confédéra-
tion des Travaileurs catholiques
au sujet du nom de ses syndi-
cats, mais plutôt wun maintien,
une confirmation.

Depuis longtemps en effet les

chefs de la C.T.C.C, ont autori-
sé leurs syndicats, lorsqu’ils a-
vaient de bonnes raïsons pour
en agir ainsi, à ne s’appeler que
syndicats nationaux, Afin d’a-
voir plus d’uniformité quelques
membres proposaient que tous
les syndicats de la C.T.C.C., ne
portent désormais que ce nom.
D’autres retorquèrent que tous,
au contraire, devraient porter
ces deux qualificatifs: catholi.
ques nationaux.

Après discussion et consulta-
tion, il fut décidé de confirmer

; l’attitude existante : 1) La Con-
fédération garde son titre ac-
tueï; 2) Les syndicats s’appel.
lent catholiques nationaux, mais
là où des raisons majeures le
demandent, les chefs peuvent
autoriser tel syndicat à ne por.
ter que le nom de national.
L’organe des Unions internatio-

nales, le Monde ouvrier, a donc
tort d’écrire : “On cherche au-
jourd’hui à corriger une erreur

grossière commise il y a un

Pacificatrice notoire ! .
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CONTRE L'IMMODESTIE DES MODES |
—Pe

»

Le National Catholic Women
Council, une des associations
les plus puissantes des Etats

Unis, a profité de son congrès
annuel, à Springfield, Illinois,
pour faire entendre une vigou-
reuse protestation contre les
modes immodestes auxque’les
les femmeset les jeunes filles,
même catholiques, se laissent

aller.
“Les costumes de sport et de

jeu, lit-on dans une déclaration
officielle, sont honteusement
courts, Les jupes ont été rele.
vées au dessus du niveau mar-
qué par la modestie et les bon-
nes moeurs, On se sert des tis-
sus de façon diabolique dans le
but de donner des a’lures liber-
tines”, Pour ceux qui préten-
dent que de tels vétements sont  patriotiques parce qu’ils écono-

misent du tissu, la déclaration |
affirme : “Une excuse a ce point

spécieuse me peut venir que.

d’esprits corrupteurs qui contri.
buent directement au rabaisse-
ment des moeurs du peuple par
un acte de trahison et non de

patriotisme”.
Et la déclaration continue :

“Les modes immodestes d’aujour-

d’hui péchent contre le neuviè-
me commandement et sont con-
damnées par de nembreux tex-
tes des Ecritures Saintes, par des
déclarations officielles de l’E-
glise et encore par de fréquents
(discours des Papes. Il est tris-

te de constater que les femmes,
et plus spécialement Tes jeunes
filles catholigues, n'ont pas hési.
té à adopter ces modes prove.
cantes”,

Le National Catholic Women
Council lance une campagne
nationale, sous la direction de
l’épiscopat, à laquelle les associa-
tions catholiques sont invitées a
participer, afin de rendre "es
modes plus chrétiennes.

 

L'espoir grandit avec
chaque nouvelle victoire

= 00 pres ss

Après quatre années de guer-
re, les populations des pays oc-

cupés de l’Europe voient leur
espérance renaître et leur con-

fiance grandir à la nouvelle des

exploits des Alliés au cours des

dernières semaines,
Presque chaque jour, nos ar-

mées gagnent de nouvelles ba-
tailles et les Allemands wecu-
lent constamment sur toute l’é-
tendue du vaste front russe. À.
vec chaque nouvelle victoire,

ces populations se réjouissent

parce qu’elles savent que l’heu.

re de la délivrance approche.
La tyrannie des Nazis, qui

furent un jour tout puissants,
n’a pas eu raison de la résis. quart de siècle”. Il n’y eut pas

d'erreur, et il n’y a pas de cor-
rection, Les syndicats de la C.
T.C.C. demeurent et demeure-
ront ce qu’ils sent: catholiques
et nationaux, même si dans
quelques cas particu'iers ils o-
mettent dans leur titre l’un ou l’autre de ces qualificatifs,
 

HÂTONS la VICTOIRE:

 

tance de ces braves. L'heure de
la vengeance sonnera bientôt et
ies patriotes de tous les pays

cceupés se joindront aux ar.  mées d’invasion pour écraser
Allemagne,

Les horreurs de l’occupation :
nazie ont surpassé toutes celles
des guerres =précédentes ‘e
histoire moderne, Ies Boches
sont sans pitié même pour les
enfants et les vieillards. Leurs
crimes sont innombrables et ré.
volants. Ils exercent leurs|

Ces populations constatent
aujourd’hui que leurs conqué-
rants reçoivent de dures coups

| qui, à force de se répeter, ébran.
lent la machine de guerre alle-

mande. Elles se préparent à re.
conquérir les Jibertés qu’elles
ont perdues lorsque les divi-

sions blindées nazies ont tenté
d'instaurer dans le sang leur ré.

gime de terreur en Europe.

Ces gens n’ont pas voulu cour-
ber le front sous le joug et ils

en seront bientôt récompensés.
La part du Canada dans la THi-

Fération des peuples  asservis
doit inciter tout Canadien à ne
pas relâcher son effort de guer-
re afin que sonne bientôt l’heu-
re de la délivrance.

Il est d'importance extrême

cue nous ne ralentissions pas la
marche parce qu’il est encore

possible que l’ennemi, à mesure
gue s’accroitra son exaspération,
fasse subir des traitements en.
core plus terribles à ces peu-
ples malheureux.

Le devoir de tous et de cha-
cun est de continuer à emplo-
yer toutes nos forces, toute no.

ire énergie, pour que la ba.
taille que livre Ja liberté a

cruauté sur des hommes et des | l'injustice soit couronnée de
femmes sans défense et le pelo.

|

Succés et que disparaisse à toutton d'exécution est toujours

|

jamais de la face du monde Ja
prêt à faire de nouvelles victi-

|

Menace nazie.
mes, La Colonne Canadienne.

ICTOIRE   
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:Chronique syndicale
Par F.-X. LEGARE, Agent d’affaires des Syndicats Catholiques

BARBIERS COIFFEURS
ET COIFFEUSES
Vendredi soir dernier, un nou.

veau Syndicat Catholique pre-

nait naissance à Rimouski,c’est
le Syndicat Catholique des Bar-
biers, Coiffeurs et Coiffeuses de
Rimouski, Inc et il couvre la vil-
le de Rimouski et un rayon de
15 milles.
Toutes les personnes intéres-

sées étant présentes, on demanda
à M, F.-X. Legaré de donner les

explications nécessaires, puis on
adopta les règlements. Chacun
du ensuite signer sa carte de de-
mande d’admission et payer son
premier mois de cotisation.
La requête fut immédiate-

ment remplie pour la demande

d’incorporation du Syndicat,
Les intéressés se sont ensuite

occupés de discuter certains pro.
blèmes de leur profession et on
procéda aux élections temporai_
res du Syndicat avec le résultat
suivant : président, Ernest Dou-
cet: vice-présidente, Mme A,
Tremblay; secrétaire,
Dechamplain; trésorier. M. Na
poléon Morissette et directeur.

M. Antoine Michaud.

SYNDICAT DE CABANO
Une grande assemblée généra-

le du Syndicat Catholique de
l'Industrie du Bois de Cabano,
Inc. eut lieu dimanche dans la
salle paroissiale. Parmi les di.

gnitaires présents, mentionnons
particulièrement MM. les abbés
Théodule Desrosiers, auménier
diocésain des Syndicats Catholi.
ques, Aurèle Ouellet. aumônier
adjoint des Syndicats Catholi-
ques: L.-P. Cyr. aumônier local

et curé de Cabano; M. Lauréat

 
M, Emile,

 

Morency de Québec; ainsi que

six représentants de la Fédéra-
tion Nationale de l'Industrie du
Bois qui sont MM, Gérard La.
voie, Thomas Alexandre, Léopojd
Vézina, J.-C. Ouellet, Antoine
Côté et F. X. Legaré.
M. F.-X. Legaré, présida les

élections pour le comité exécutif
de ce beau Syndicat. Les mem.
bres élus furent les suivants :
président, Elude Laplante; ler

vice-président, Roméo Duchar.
me; 2e vice-président, Evano

Bouchard; secrétaire-archiviste,
Gérard Paquet; secrétaire-cor.
respondant, Albert Pelletier; se.
crétaire-financier, Victor Simon;
trésorier, Gérard Lebel, gar.
dien. Jean Paul Bérubé; senti.

nelle, Emile Pelletier; assistant

secrétaire - correspondant, Gas-
pard Graham; directeurs, Alfred
Caron et Joseph Vaillancourt.

Les personnes qui adressèrent
la parnle furent MM. les abbés
Desrosiers et Ouellet, M. Lauréat
Morency, M. l’abbé Cyr, et M,
F,-X, Legaré de Rimouski.

CONSTRUCTION
Les élections du Syndicat de

la Construction auront lieu di-
manche le 10 octobre à l'hôte)
de ville à 8 heures. Seuls les
membres en règle auront droit
de vote. Que tous y soient, c’est
d’une grande importance.

Cours du soir
Environ 150 personnes se sont

inscrits aux cours du soir don-
nés sous les auspices des Syndi.
cats catholiques et de la com-

 

—

   

mission scolaire de Rimouski.
Ces cours porteront sur le

francais, l'anglais et les mathé.
matiques et seront donnés a
raison de trois soirs par se.

maine par des professeurs lai.
ques. Tous les inscrits se sont
réunis lundi soir à l’Ecole des
Frères du Sacré-Coeur où on a
déterminé le nombre d’éléves
pour chaque cours.

surintendant à
Mont-JolietRimouski

On a annoncé en fin de se-

maine, le nomination de M,
Théo. Genest comme surinten.

dant régional des Huttes mili.

taires des Chevaliers de Colomb
dans le district militaire No. 5.

sur les huttes du camp militai.

re de Rimouski, de l’Ecole d’A-

viation de Mont-Joli. et des

mastes de 1a péninenla de sens.
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DÉCÈS
Ces fours derniers, est décédée

à PrtitesMatane. à l’Âge de 88

ans ot À mois Mme David Gau-

thier De belles funérailles lui
ont été faites mercredi. Dans le
cortège on remarouait MM. Joa-

chim et Jean-Baptiste Gauthier.

Fmile Bergeron. M. et Mme

Adrien Desrosiers. M. et Mme

Jean-Baptiste Gagnon de méme

que plusieurs autres parents.

 

 

LES
BANQUES A CHARTE
du Canada s'adaptent sans

cesse aux besoins croissants

du Dominion

 

Tous les dix ans, la Loi sur la
banque a été revisée. Chacune

i des six revisions
beaucoup contribué à l’évolution
du système bancaire en vue de
son adaptation aux besoinscrois-
sants d’un pays en plein dé-
veloppement.

La sixième revision de la Loi sur
la banque a eu lieu en 1934.
Cinquante membres de la Cham-

f bre des communes constituaient
la commission, qui a interfogé

——

Depuis 1870, le Parlement du Canada a revisé
six fois la Loi sur la banque, qui régit les banques
à charte. Ainsi, au cours de cette période, les
représentants du peuple ont, à six reprises,
étudié attentivement les fonctions des banques.

membres de
décennales a

des témoins—y compris des
la direction des

banques, de hauts fonctionnaires
du gouvernement et des réfor-
mateurs—et qui a étudié des
documents déposés par divers
particuliers et groupements. Les
constatations et les conclusions

de la commission ont été
soumises à la Chambre et, la

même année, plusieurs disposi-
tions importantes de la Loi sur
la banque ont été revisées.

Au moyen d'enquêtes et de décisions d’un caractère démocratique, le sys-
tème bancaire du Canada s'est développé et il a été remanié en conformité
des besoins du public et en vue d'offrir un refuge à l'épargne populaire et
une base saine pour le libre développement économique du Canada.

 

LES BANQUES A CHARTE DU CANADA

 

Accident près
de St-Clément

cee V ==

Plusieurs personnes ont failli

perdre la vie dans un accident

survenu dimanche soir à 23 mil-

les du village de St-Clément.

L'automobile de M, B. Berger, de

St-Cyprien, entra en collision a-

vec celle de M. Léon-Louis Caron
d’Arvida. Les occupants de la

première voiture s’en sont tirés

indemnes mais ceux de l’automo-

bile de M, Caron furent tous

blessés. C’est ainsi que M, Ro-
bert Beaulieu, souffre d'une
fracture du nez et sur la recom.

mandation du Dr Talbot, de
Trois.Pistoles, il fut transporté

à l'hôpital de Rimouski.

M. Camille Gamache a reçu

plusieurs blessures à la figure et  

à un genou, L’agent de cirçula.
tion provincial à la Rivière.du-
Loup s’est rendu hier faire en.
quête. I] fut établi que l'automo-
bile de M. Caron filait à une vi-

tesse modérée sur la grande
route quand celle de M. Berger
survint d’une rue transversale
et la frappa. Les deux voitures
ont été lourdement endomma.
gées.

Nomination
—- V---

Le dernier numéro de la ga-
zette officielle annonce la no.
mination de Me Henri Fiset, a-
vocat de Rimouski, officier en
loi intermédiaire au départe.

ment du procureur-général, La
nomination de Me Fiset date du
16 août dernier.

 

 

  
CULTIVATEURS ET

TRAVAILLEURS AGRICOLES!
Si votre travail de ferme se ralentit

l’hiver, vous etes requis alleurs dans

des erpiois essentiels

La pénurie de bois de chauffage peut être
séricuse pour notre population. Le manque
de billots et d’autres produits nécessaires de
la forét menacerait notre effort de guerre.
C’est pourquoi tout homme qui n’est pas
nécessaire sur la ferme durant l’automne et

les bois jusqu’
l’hiver devrait s'offrir pour travailler dans

ce que l'agriculture
requière de nouveau sus services.

Les cultivateurs dans des emplois essentiels
durant la morte-saison agricole pourront
retourner sur la terre lorsque nécessaire.
De plus, ceux qui ont obtenu un ajourne-
ment militaire ne seront pas appelés tant
qu'ils occuperont. au cours de la morte-
saison de la forme
approuvé.

. un emploi essentiel

Répondez immédiatement à cet appel
d’importance vitale.

Pourplus de renseignements adressez-vous:

au plus proche BUREAU DE PLACEMENT ET
DU SERVICE SÉLECTIF OU

au plus proche AGRONOME DU MINISTÈRE
PROVINCIAL DE L'AGRICULTURE ou

à votre COMITÉ LOCAL DE PRODUCTION
AGRICOLE

SERVICE SELECTIF NATIONAL

MINISTÈRE DU TRAVAIL
Humenrey MirCHELL,
ministre du Travail A. MicNaMaRa,

directeur du Service sélectif national

PQ-A1-F
EE
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St-Vianney
Va et vient— Mlle Marie.

Marthe Levesque, de Causaps-
cal, est en visite chez ses on.
cles et tantes a St.Vianney.
—MM. Alphonse Ouellet, Y.

von Collin et Roger Saindon onl
passé une quinzaine à Dalhou-
sie, N, B.
—MM, Thomas Ouellet, Fran-

çois Levesque et Roland La-
marre sont de retour à St-Vian-
ney après avoir passé un mois

à Shelter Bay, Côte Nord.
—M. Jos.-Eugéne Ouellet, a

passé quelque jour à Bic, St-Va-
lérien, et à Rimouski chez des
parents.

—Le soldat Benoit Levesque

a passé une quinzaine de jours
chez son père M. Ls-de-Gonza.

gue Lévesque, à St-Vianney.
—MM. Jos.Eug. Ouellet et

F. X. Ouellet ont passé quel-

ques jours à Rimouski par af-
faires.

 

—MM. Adélard Gendron, Os.
car Demarais et Ovide Cham-

pægne étaient de passage à Am-
qui ces jours derniers par affai-
res.

—MM. Ovide et G. Champa.
gne sont en promenade à #.
Vienney dans leurs familles a-
FW un séjour dans les tan.
Ses de Joliette,

Cap-tle-Maria
Mgdssance.—A M et Mme

deaæ-Ffhilippe Landry est né un

81s, baptisée sous le nom de
Raoul. Parrain et marraine, M.
et Mme John Cullen,

Milade.—Mme Jos{B. Alain
est actuellement à J’hôpital de
Campbellton ou elle a subit une

opération.

—Mme Napoléon Boudreau

 

est aussi sous les soins du me-|

decin,

Va et vi®nt.—{M. Ephrem Bar-
riault, de St-Alphonse, visitait
des parents la semaine dernière.

—M. et Mme Jules Alain,f

Mme Edgar Alain sont allés af
Campbellton, le 26 septembre,

—Mme Alex, DeGarie, de]

Chandler, était de passage ici la :

semaine dernière,

—Mme Arthur Cormier et ses
fillettes Thérèse et Gabrielle, def
New-Richmond, étaient les invi-f
tés de M. et Mme Louis Côté
le 30 courant.
—Mlle Clara DeGarie, de

Campbellton, est en congé chez
son frére, M, Louis DeGarie.

—NMille Juliette et iM. Louis.
Philippe Côté passent quelques
jours à New Richmond chez leur
tante Mme A. Cormier,
—Mlle Imelda Alain, de

Montréal, en congé d’une quin.
zaine chez ses parents.

St-Siméon, Bon.
Baptêmes—le 4 septembre,

Joseph, Clément, Roger, enfant
de M. et Mme Félix Poirier
(Thomas). Parrain et marraine:

M. et Mme Cléhent Bujold
(Alice Bélanger).

—{Le 20 septembre, Maria,
Flore, Réjeanne, enfant de M.
et{Mme Clément Bujold(Berna-
dette Bujold). Parrain, M. René
Bujold; marraine, Mlle Juliette

Bujold.

Le 2 septembre, Marie El.

sabeth, enfant de M. et Mme
Edmond Bujold, (Maria-Blanche

Arsenault), Parrain, M. Henri
Arsenault; marraine, Mille An.

ne-Marie Arsenault.
Décès—M. et Mme Odilon

Lepage ont eu la <douleur de

perdre leur bébé, Réjean, âgé de
un an. Nos condoléances.

Mariage.—JOn anonnce pour le

  

| 9 octobre, le mariage de M. Jean
Henry à Mlle Philomène Henry,

Exposition du Cerclg des
Fermières, — Le 13 septembre,
à la salle paroissiale, eut lieu

exposition annuelle du Cercle
des Fermières, Mlle Labelle,
conférencière et M. l’agronome

Pintal adressèrent des félicita-
tions ainsi que des conseils ap-
propriés. Le Rév. Frère J. A.

Champagne et M, le curé Rioux

portèrent aussi la parole à

cette réunion.

Divers—M., Laurent Arse.

nault, agent de gare, nous

quittera bientôt pour entrer au
bureau de la Gaspésia Sulphite
de Chandler. Un char de maté-
riaux destinés à la construction
d’une nouvelle gare est actuel-

lement sur la voie d’évitement.
Souhaitons que nous aurons le
plaisir de saluer aussi, sous

peu, un nouvel agent.

—Par l'intermédiaire de no-
tre Syndicat Coopératif : “La
Gaspésienne”, les cultivateurs
de notre localité ont expédié, le
ler octobre, un char d'animaux
de boucherie, vers les marchés
de Montréal,

(OBLIGATIONS de 1»VC
43F-WPLz

UT cultivateur qui s'arrête à y
penser admettra que c’est bien vrai.

Ses deux richesses, aujourd’hui, ce sont
la terre qu’il cultive et les Obligations
de la Victoire qu’il met de côté pour
améliorer sa maison, acheter de nou-
veaux instruments aratoires, et même
augmenter le nombre de ses animaux.
Eneffet, il n’y a rien de plus stable que de
la bonneterre au soleil ni rien de plus sûr
que des obligations garanties par toutes

_ les richesses du pays. Avec ça, un homme
est tranquille, il envisage l’ayenir avec

sérénité et il assure un héritage à ses gars
et à ses filles.

Vous savez qu’il ne s’agit pas de faire un
don au pays mais bien de lui prêter de
l’argent qui vous rapportera des intérêts
avantageux et qui constituera un capital
pour l'avenir. Ces obligations, c’est en
somme de l’argent comptant. En cas
d'extrême nécessité, vous pouvez vous en

SE
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servir pour faire un paiement sur votre
hypothèqueou régler une dette pressante;
mais vous comprenez bien que, comme
tout bon placement, vous devez le laisser
s’accumuler d’année en année jusqu’à
échéance. Ainsi vous ne faites pas seule-
ment preuve de patriotisme mais aussi
de bon jugement. Quand on peut servir
son pays en même temps que son propre
intérêt on serait bien mal avisé de ne
point en profiter.

Cultivez donc votre terre et faites-la
produire à plein rendement pour nourrir
nos soldats, nos Alliés et vos bonsclients
dela ville. Achetez aussi des Obligations
de la Victoire avec l’argent que vous
gagnez aujourd’hui plus facilement. Vous
serez bien aise d’avoir une réserve quand
la paix sera revenue et vous serez fier
d’avoir servi votre pays de deux ma-
nières: avec vos produits et avec votre
argent.

 

Vous aurez bientôt l’avantage d’acheter des

TOIRE
Le COMITÉ NATIONAL DES FINANCES DE GUERRE
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Elections au Club
professoral de
l'École Brillant

——:0:—+—
+

On annonce que les élections

annuelles ont eu lieu au CLUB

PROFESSORAL DE L’ECOLE
BRILLANT. On se souviendra

qu’au mois de janvier dernier,
jes professeurs de l'Ecole d’Arts

et Métiers de Rimouski se for-

maient en Club sous la prési-
dence d’honneur de l’Honorable

Jues A. Brillant.

Les officiers sortant de char-

ge étaient

MM. Antoine St-Amand, Pré-

sident,
L’abbé Fortunat Blanchet, Vi.

cePrésident.
Charles Cantin, Trésorier.
Benoit Ste-Marie, Secrétaire.
Les nouveaux officiers élus

sont :

MM. Benoit Ste-Marie, Prési.
dent.

Jules Fournier, Vice-Président.
Charles Cantin, Trésorier,
Yvon Landry, Secrétaire.

Le Club a pour but de tra-

vailler à l’étude de différentes
questions scientifiques et d’édu-
cation: d'organiser des soirées

Técréatives ainsi que des sports
tant pour les élèves de l'Ecole
que pour les professeurs.
  

Funérailles de Mme
Philippe Chasse

derniére eurent

lieu les funérailles de Mme
Louis Philippe Chassé en l’é-

glise de St-Robert de Rimous.
ki. Les porteurs étaient
MM. Louis Longchamp, repré-
sentant le Syndicat Catholique,

Adhémar Lepage, Lionel Le-

blanc. Maurice Lamoureux, An-
dré Plourde, et Antonio Rioux.
Aussi Mmes Antonie Rioux,
Adhémar Lepage, Maurice La-

moureux, André Plourde.

La semaine

La levée du corps fut faite
par M. l’abbé Fortunat Blan.

chette qui a aussi chanté le ser-
vice. Le chant était exécuté par
la petite maîtrise de St-Robert
et Mme Hector Fillion touchait
l'orgue.

On remarquait parmi les per-
sonnes présentes, son époux, M.
Louis Philippe  Chassé, ses
soeurs : Mmes Ferdinand Lepa.
ge, André Yockel! (Lucia), Na-
poléon Chassé (Eugénie), Pa-
trick Levesque (Simonne), An.

dré Chassé (Eva) Arthur Yoc-
kell, (Gabrielle); ses frères :
Antonio Lepage et Emilio Lepa-
ge; ses belles-soeurs: Mmes

Antonio Lepage, Albertine Yoc.
kell. Mme Emilio Lepage, Y-
vonne Lepage, Mme Jos. Parent,

Mario Yockell. En plus, M. et

Mme Emile Lepage, M. et Mme
David Chassé, M. et Mme Phi.
lippe Tudeau, M. et Mme Paul
Lepage. M. et Mme Wilfrid Le.
page, M. et Mme Eugénie Le.
page: ses oncles et tantes: M. et

Mme Alexandre Lepage, Ferdi.
nand Rioux, Alexandre Ouellet,
M. Dérome Pelchat. M. Alfred

Ouellet, M,. et Mme Hubert
Ouellet. La quéte fut faite par
Mme Antonio Rioux,

Nous offrons à la famille en
deuil. nos plus sincères condo-
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de l’Ecole, élu président du
club professoral.
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instructeur en

vice-président,
menuiserie, telier de menuiserie, trésorier.

M. Benoît Ste-Marie, comptable M. Jules Fournier, professeur et M, Charles Cantin, chef de l’a- M. Yvon Landry, professeur
d’anglais et de français, secré-
taire.
 

 

L'hononable

ral vient d’annoncer la tenue

d’une session des Assises crimi-
nelles à Percé, le 18 octobre
pour le district judiciaire de
Gaspé. Les jurés ont été convo-
qués et cette session se tiendra 

 léances.

sous la présidence de l’honorable
juge Savard, de la Cour Supé-
rieure.

Au-delà de 15 causes sont sur
le rôle. Dans l’une d'elles, Mé-
dard Soucy, de Ste-Adélaide de
Fabos, aura à répondre à 118
chefs d’accusation, soit pour faux
cu emploi de faux chèques du
département de la Colonisation.
Un autre prévenu, Yvon Soucy,
subira son procès pour vol alors
qu’il était officier de circula-

tion provinciale.

Voici les noms des autres pré-
venus et l'accusation à laquelle
ils auront à répondre: Arthur
‘Tremblay, de Cap-Chat, faux :

Edgar Méthot, de St-François
de Pabos, assaut indécent sur la
personne de Rollande Blais;

Clarence Bond, de Douglas.

 

Conferences
au Rotary

M. Jacques-Gatien Cartier,
annonceur à C.J.B.R., était le
conférencier aujourd'hui au dé.
jeuner hebdomadaire du club

Rotary. M. Cartier a parlé de la
régie interne d’un poste émet.

teur de radio.

Le conférencier de la semaine
dernière, Me Amédée Caron, a
fait l’historique de la seigneurie
du lac Métis, depuis sa conces.
sion en 1693 par l’intendant de

la Nouvelle-France. Æ a rap-

pelé les procès retentissants]
dont elle a été l’objet entre la
Couronne et la compagnie Price

Brothers qui a acquis ce terri-
toire en 1876. Au déjeuner

cC'hier, le 6, les rotariens ont
accueilli quatre nouveaux mem-
bres en la personne du capitaine
Marc Blanchet et de MM. God-
bout Gilbert, L.-Eustache Sou-
cy et Ernest Wells,

108——

proqureur-géené- iown,

_—

Le juge Savard présidera une session des assises criminelles à
Percé le 18 octobre.—Liste des causes qui seront entendues.—
Me Terence Pidgeon représen tera ‘a
péditifs présidés par le juge Michaud.

Couronne—Procès ex-

tentative  d’infraction

dans le magasin de John H.

Rooney, de Douglastown;

Louis Lemesurier, de Bara-
chois, entrave à la justice dans
ia cause de la Commission des
liqueurs contre Percy Thomp-

son;
Hector Nicolas de Grande Ri-

viére, et Alfred Duguay, de Ste.
Adélaide de Pabos, vol de ci-
ment d'une valeur de $35, pro-
priété des Pécheurs Unis de
Grande-Rivière;

Hector Nicolas, de Grande.
Riviére, Samuel Duguay et Y-
von Soucy, de Ste-Adélaide.de.
Pabos, vol de 45,000 bardeaux
C’une valeur d’environ $175.
propriété de la Compagnie Ro.
bin, Jones and Whitman;

Abner Molloy, de Ste.Adélai.

SESSION DES ASSISES CRIMINELLES A PERCE
 

Gabriel Morin,.de Gaspé, ho-
micide involontaire;
Paul Duguay, de Cap d'Es.

poir, vol;

Mme Sylvie Dionne, de Gas.
pé, tenue d’une maison de dé.
bauche;
Mme John McCrea, de St.

Georges de Malbaie, mauvais
traitements à un enfant;

Joseph Myles, de Chandler,
enlèvement de mineure et sé.
duction;

Médard Soucy, de Ste-Adélai.
de de Pabos, endossement illégal
de 58 chèques du département
de la colonisation;
‘Joseph Cloutier, de Val d’Es.

poir, attentat a la pudeur;

‘Guy Girard, de Gaspé, vol a.
vec effraction à l’église de
Gaspé. On prévoit que la session
durera quelques semaines.
…Dans chacune de ces causes, la
Couronne sera représentée par
Me Terence Pidgeon, avocat de
Gaspé, Plusieurs des accusés ont
choisi Me Jos-L. Duguay, de
Chandler, pour procureur.

....Commeil est probable que des de-de-Pabos, recel; accusés optent pour un proces 

expéditif à la dernière minute,
ie juge Alexandre Michaud, de

la Rivière-du-Loup, sera à Per-
cé les * Bet 19 octobre.
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AVIS AUX DÉTENTEURS
d'Obligations du Dominion du Canada

à 506, echeables et rachetables au pair le 15 octobre 1943,

et à 406, echéables le 15 octobre 1945
(qui ont été appelées pour être rachetées au pair le 15 octobre 1943)

 

     
Ceux qui possèdent les valeurs men-
tionnées ci-dessus peuvent les convertir
pour acheter des Obligations du
Cinquième Emprunt de la Victoire
datées du ler novembre 1943. Les
obligations des dites émissions seront
acccptées au prix de 100Vaéme ‘pour
cent de leur valeur en paiement des
Obligations du Cinquième Emprunt de

la Victoire. Cette conversion peut être
faite au cours de la Compagne du
Cinquième Emprunt de la Victoire par
le vendeur chargé de cet Emprunt qui
passera chez vous, par votre Banque,
ou par votre Compagnie de Fiducie ou
de Prêts qui sont en mesure de vous
fournir tous les renseignements que
vous pouvez désirer,

Ministère des Finances
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Tragédie de l’aviation à Mont-Joli: 4 morts
cae Vaan

Deux avions de 1’Ecole de
Bombardement et de Tir No 9
de Mont-Joli se sont frappés en
plein vol un peu avant midi u-
jourd’hui, La tragédie est surve-
nue entre les villages de Mont-

Joli et Priceville. L’un des ap-
pareils est allé s’écraser dans le
village de Price près de la de-
meure de M. C.-M. Cristensen,\.
gérant de la Cie Price Brothers;
l'autre est tombé près du viaduc
de la voie ferrée entre Price et
Mont_Joli.

Dans le premier avion, un seul
des trois occupants s’est tué, Le
pilote est sauté en parachute et

a échappé à la mort et le troi-

sième occupant est tombé avec
l'appareil et n’a été blessé que

égèrement.

Dans le deuxième avion, les
trois occupants ont trouvé la
mort. Le pilote eut le temps de
se jeter hors de l’appareil avec

son parachute, mais celui-ci ne
s’est pas ouvert.

Cette tragédie est la plus re.

grettable survenue dans la ré-
gion depuis l'ouverture de l’E-

cole d’Aviation de Mont-Joli.

Le Dr Georges-A, Joubert, de
Price, coroner du district, s’est
rendu sur les lieux de la tragè-
die cet après-midi pour préparer
“une déclaration de mort”. Les

deux avions sont hors d’usage.

La direction de l’Ecole d’Avia-
tion ne pourra communiquer les
noms des victimes que lorsque
leurs parents auront été préve.
nus.
 

Construction d’une
nouvelle route

 

On a commencé ces jours

derniers, les travaux de cons-
truction d’une nouvelle route

reliant la paroisse de St-Thomas

de Cherbourg et St-Paulin Dali-
baire. La population des deux

colonies  intèressées trouvera
grand avantage à utiliser cette

nouvelle route.

Les Servantes de
Jesus-Marie fétent...

—Y*—ve

(Suite de la première page)

 

reur à l’évêché de Gaspé, dir.

geait les cérémonies, Le ser-
mon fut donné par M, l’abbé Au-
gustin Bélanger, exaumônier
de la communauté, qui rappela
en termes pénétrants la mission
d’adoration, d’immolation et de
prière que les Servantes de Jé-
sus-Marie doivent accomplir pour
répondre au but qu’elles ent à
réaliser dans la sainte Eglise
et particulièrement dans ce di.

ocèse de Rimouski qui les ac-
cueillait, il y a vingt-cinq ans,
pour établir un centre d’adora.
tion perpétuelle.

Une quinzaine de prêtres
faisait aussi partie de l’assis.
tance. La chorale du séminaire

se chargea avec bienveillance
de l'exécution du chant. M.
l'abbé Auguste Lavoie toucha
l’orgue et fit entendre les
beaux morceaux de son réper.
toire,

Après le déjeûner,
entra au cloître

Son Exc.
accompagnée

 

 

ou clergé. M. l'abbé Joseph-A.:
April,auménier présenta la com.
munauté à Mgr l’évêque de
Gaspé, le remercia de sa pater-
nelle bienveillance à prendre
part à cette fête jubilaire, et
sut évoquer des souvenirs du
passé qui témoignent la sincère
affection que le clergé de Ri-
mouski lui conserve.

A son tour, la communauté
présenta à Son Excellence ses

hommages en faisant revivre la

part active qu’Elle prit à la
fondation du monastère en 1918,
les bienfaits innombrables dont

elle lui est redevable. En ef.

fet, Mgr Ross est l’un des plus

grands protecteurs qui assura à
cette oeuvre de prière et d’ado-
ration son établissement et son
développement. Les liens de
sympathie qui l’uniront à leur

vénéré Fondateur rendent dou-
blement cher aux Servantes de

Jésus-Marie le nom de Mgr

Ross; aussi, ont elles tenu a lui
exprimer en cette occasion fa. vorable les sentiments de véné-
ration et de gratitude de leur
congrégation entière,
Monseigneur répondit avec

l’amabilité et la délicatesse que
tous lui connaissent.

Les

aussi quelques
bienvenue aux

sents, à l’adresse de tout le
clergé de Rimouski pour l’ap-

pui remarquable qu’il n’a ces-
sé de témoigner à la commu-
nauté depuis sa fondation. .
Le 29 au soir, eut lieu la bé-

nédiction solennelle: du Très
Saint-Sacrement présidée par

M. le chanoine Georges Dion-
ne, supérieur du séminaire, as-
sisté de MM. les abbés Donat
Croussette et Philippe Roy,

comme diacre et sous-diacre.
Jeudi, le trente, la commu

nauté eut aussi l’honneur de re.
cevoir S. Exc, Mgr Courchesne

oui célébra la sainte messe, as-

sisté de MM. les abbés L..D,
D’Auteuil, curé de N.-D. du Sa-
cré-Coeur, et R. Lebrun, curé de
Nazareth, Était aussi présent au

chantèrent

de

religieuses
couplets

prêtres prê-

choeur, M l’abbé J.-A, April,
aumônier, Pendant la messe,
leg religieuses exécutèrent
quelques motets grégoriens. Son
Excellence fit à haute voix l’ac-
tion de grâce, commentant, ap-
proprié à la circonstance, ce

texte de St-Paul; “La grâce de
Dieu a été répandue dans nos
coeurs par l’Esprit-Saint qui

nous a été donné”. Puis un vi.
brant Te Deum fut chanté pour

clore cette pieuse cérémonie.
Les communautés religieuses

de la ville : Les RR. SS. du St-
Rosaire, de la Charité, de
L’Immaculée.Conception et de
la Sainte-Famille étaient repré.
sentées par plusieurs de leurs
membres. Les bienfaiteurs et a-
mis de la communauté avaient
aussi été invités à cette messe,
Son Exec. eut la condescen-

dance d’entrer au cloître avec

les prêtres qui l’accompa-
gnaient. Les religieuses exécu-
tèrent un chant d'hommage et
de filiale gratitude, et mon.

sieur l’aumônier se fit l’inter-
prète de la communauté pour
lui exprimer le bonheur que sa
présence apportait dans cet
humble cloître qu’Elle protège
depuis quinze ans.
Le salut solennel du Très St.

Sacrement fut présidé le soir
par M. l'abbé W. Dionne, curé
de Ste-Flavie; MM. les abbés
T-A. April, et L..D. D’Auteuil
officiaient comme —diacre et 

sous.diacre,
Les Servantes de Jésus-Marie

tinrent à honorer, en ces fêtes
jubilaires leurs anciens aumô-
niers, Ils furent tous invités
pour le dernier jour de ce tri-
duum. La grand’messe solen.
nelle fut donc célébrée par M.

le chanoine Edouard Chénard,
chancelier de l’évêché qui fut
le premier aumônier de 1918 à
1920. Officiait comme diacre,
M. l’abbé _ Augustin Bélanger,
aumônier de 1928 à 1941; sous.
diacre; M. l’abbé

chapelain de 1926 à 1928. E-
taient aussi présents M. W.
Dionne, aumônier de 1926 à
1928. M. J.-A. April, aumônier
actuel depuis 1942. On remar-
quait encore au choeur mes.
sieurs les abbés Louis-Philippe
Chénard, Henri Côté, aumônier
des Ursulines et Gérard Plour-
de, du séminaire.

Léo Lebel,

 

hommage de filiale gratitude à
ces dignes prêtres qui desser-
virent successivement la com-
munauté, On rappele aussi a-
vec piété le souvenir de ceux
cui ne sont plus: M, l'abbé R.

Sasseville qui fut aumônier de

1920 à 1926 et l’abbé Alphonse

Belzile de 1941 à 1942.
Les fêtes se clôturèrent le ler

octobre au soir par le salut du
Très St-Sacrement. ‘
La Très Révérende Mère Ge-

nérale et la Révérende Mère

Assistante Générale de la Mai.
son-Mère de Hull vinrent ré.
hausser de leur présence les fê-
tes intimes de la communauté.

Les Servantes de Jésus-Marie
sont heureuses de réitérer leur

reconnaissance à tous leurs bien-

faiteurs et amis qui, de loin ou
de présence, ont pris part à leurs
fêtes jubilaires. Leurs noms

sont inscrits à jamais dans

 

   

  
     

‘Bébé Soulagé
De Son Rhume
Pendant: vil

Voici unemédi-
cationTéellement *
éprouvée dans les *

, familles, une médication qui agit
de 2 façonsà la fois pour soulager
les souffrances de l'enfant en-
,rhumé-—pendant son sommeil!

Il suffit de frictionner, au
‘coucher, sa gorge, sa poitrine et
son dos avec du Vicks VapoRub.
Immédiatement, le VapoRub
commence à apaiser les spasmes
de la toux, calme la douleur ou
la gêne musculaire, et amène un
sommeil reposant et réparateur.
Souvent, au révell, les souffrances
ont, en grande partie, disparu.

Pour le bien de votre enfant,
essayez VapoRub ce soi-même.
Il doit être efficace, car, en cas
de rhume, la plupart des mères

x

    
 

 
 

emploient le Vicks VapoRub.

Le cloître fut aussi ouvert! leur registre de communauté. 1 J

quelques instants pour rendre Communiqué.

_

2
SERVICE SELECTIF

NATIONAL

comme suit:

2
.
L
v

HUMPHREY MITCHELL

Ministre du Travail  

(a) Si I'appelé demeure à une dis-
tance raisonnable d’un Centre
de réception”, il lui sera enjoint
de se rapporter a ce centre pour
y subir son examen médical.
Après cet examen, qui établira de
façon définitive sa catégorie mé-
dicale, l’appelé retournera chez
lui. (H y a, dans la province de
Québec, deux “Centres de récep-

tion”, l’un situé à Montréal,

l’autre à Québec.)

(b) Si l’appelé demeure trop loin
d’un “Centre de réception’ pour
qu’il lui soit possible d’y subir un

examen médical et de retourner

chezluidansun délairaisonnable,

il lui sera enjoint de se présenter

chez un des médecins désignés

dans son “Ordre d’appel’ a l’exa-

 

Changements dans le mode d’examen

médical des appelés

La marche à suivre relativement à l’examen médical sous le régime des
. . . RE res dens

Règlements du Service sélectif national (mobilisation) a été modifiée

médical.

quant à la

Les modifications dans la marche à suivre pour les examens médicaux

ne changent ènrien ni le droit de demander un ajournement de service

militaire ni les catégories sujettes à ce service. Il ne s’agit que d'occa-

sionner moins d’inconvénients aux appelés; en effet, dans bien de cas

ils n’auront à subir qu’un seul examen au lieu de deux ou trois comme

autrefois. Celui qui peut subir son examen à un centre de réception

n’aura plus de doutes quant à sa catégorie médicale car celle-ci sera

définitivement fixée après un seul examen.

La loi exige que tout hommerecevant un ““Ordre-examen

médical” se conforme strictement aux instructions du

Registraire qui accompagnentcet Ordre.

MINISTÈRE DUTRAVAIL
Directeur

ME-LIF

men médical. Il est entendu que
ces médecins auront leur bureau
à une distance raisonnable du do-
micile dé l’appelé, el à celte fin,
on a nommé plusieurs dans diffé-
rents centres de la province.

(c) Danscertains cas où l’appelé de-
meure dans une région Lrès éloi-
gnée, il lui sera enjuint de se
présenter devant un médecin de
son choix pour subir son examen

(d) Tout homme appelé à subir l’ex-
amen médical recevra par la
poste, de la part du Registraire de
la division de Mobilisation, un
“Ordre-examen médical” qui lui
donnera des instruetions précises

» -

son examen médical.

marche à suivre pour

A. MacNAMARA

du Service sélectif national    
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[es livres
A LA TRACE DE DIEU

—:0:—

Par Jacques Rivière

—0—

En présentant A la Trace de
Dieu, par Jacques Riviére, que

ies Editions Valiquette vien-

nent de réimprimer, Isabelle
Rivière rappelle que son frère

a écrit ces pages inspirées pen-

dant sa captivité au camp de
Koengsbruck ou en représailles

à Hulseberg.

Il ne faut pas s’attendre a
trouver sous les titres: La Men-
talité du Chrétien vu de l’inté-
rieur, le Catholicisme et la So-
ciété, Sens de la Guerre, etc,
des traités de philosophie ou de |

théologie, mais plutôt un essaim

de pensées salutaires et vivifi-
antes où une âme tourmentée et
agitée, mais profondément reli-
gieuse, s’efforce de dégager la

vérité et la montrer aussi clai-
21e, aussi simple qu’il la voyait

lui-même.
Dans la première partie de A

la Trace de Dieu, l’auteur a é.
difié le plan de ce travail, jeté
les têtes de chapitres, amorcé
certaines discussions et délimité
son sujet. ’
La deuxiéme partie du livre

comprend toutes les pages du

Journal de Captivité qui éclai-:
rent, appuient et nourrissent les  idées posées dans la première

partie.

A la Trace de Dieu, par Jac-
ques Rivière, est en vente au
prix de $1.50 (1,60 par la pos-

 
 

 
Peinturez le papier

tenture

Vous pouvez peinturer le pa-
pier-tenture avec RW.K.— H
conférera un nouvel éclat aux
murs et aux plafonds et ce,
rapidement, facilement et à
peu de frais. Appliquez R. W.

K., séchant rapidement, sur le
papier - tenture — aucun en-
nui ni odeur. et vous obtien.
drez un magnifique fini per-
manent de votre choix!

Voyez les
nouvelles
teintes © .

La peinture extraordinaire qui

couvre le papier.tenture.

Paquet de 5 livres $1.15

En vente à

La Ferronnerie de

Rimouski.

 La EE

| musique. Ils se concentrent

 

| brairies et aux Editions Varié-

 

 

nouveaux |
te) aux Editions Bernard Vali-

quette, Case postale 26, Station
“H”, Montréal. (tél. Fltzroy
3584), et dans toutes les bonnes
Hhbrairies,

 

D'où vient l'Allemagne
:0.  

par Gonzague de Reynold

Dans un très ‘beau livre que

viennent de publier Les Edi-

tions Variétés, Gonzague de

Reynold pose la question sui-

vante: “Quels sont les traits ca-

ractéristiques de la mentalité

allemande ?”

Lorsqu'on étudie attentive-

ment le caractère allemand, ré-

pond ’’auteur, on découvre au

fond de ce peuple tous les:

traits primitifs. C'est toujours’
je barbare dans la forêt. Tan-:

tôt il est isolé, perdu, pour-

suivant sa vie et son rêve au
fond des solitudes. Tantdt, il

rejoint sa bande, sa horde,

part avec elle, pour une expédi-

tion, une conquête. Alors, il
emprunte des armes aux plus

civilisés que lui et contre eux ;

il se croit obligé d’être brutal.
On dit que les Allemands sont

un peuple de =philosophes, ce

n'est pas vrai: ils sont un peu-

ple de métaphysiciens. Et ce-

pendant, les Allemands sont des
organisateurs par excellence,

jusqu'à l’excès : voilà bien une
contradiction. Ils sont les inven.

teurs d’instruments et de ma-
chines. Ils se diffusent dans la

 
 
 

dans la chimie. Ils sont capa-

bles de tout assimiler et de tout!

perfectionner. ils n'’attirent pas |
la sympathie, et l’on arrive très
difficilement à les comprendre.

Un livre de 240 pages. Prix

$1.25, par la poste $1.35. En
vente dans toutes les bonnes li-

tés 1410, rue Stanley, Mont-
réal, Canada.

 

*

GONTES DE LA VIERGE
-—--V---

par Jérôme THARAUD

le l’Académie Française

et Jean THARAUD

—_—Op

Les histoires que nous con.

tent les célèbres frères Tharaud

remontent pour la plupart au

Moyen Age qui mit le meilleur

de son âme dans son culte pour

la Vierge.

On lira dans ce livre que

viennent de publier Les Edi-

tions Variétés plusieurs légen-

des d'autrefois: celle du Jon-

gleur de Notre Dame, celle de

la sacristine infidèle qui s’en-

fuit un jour hors de son couvent

Notre-Dame prit sa place en

attendant son retour—et bien

d’autres encore parmi les plus

touchantes et les plus poéti.

ques,
‘Ce sont ces contes que l'on

trouve à la base de beaucoup
de poésies sur la Vierge et dans

jes tableaux des grands artistes

qui se sont attachés avec amour

à peindre la mère de Dieu. C’est
pourquoi en lisant ces contes on

a l'impression de les connaître,
et cependant on s'aperçoit vite

moires surmenées que de vagues
réminiscences. D'où le plaisir
tout spécial qu'on éprouve à les

lire,

CONTES DE LA VIERGE est
un petit chef-d’oeuvre d’évoca-
tion sur la Mère de Dieu et sur
la Mère des hommes.
Un volume de 250 pages, im-

primé en deux couleurs sur

beau papier. Prix $1.25, par la
poste $1.35. En vente dans tou-

tes les bonnes librairies et aux

 

Editions Variétés, 1410, rue
Stanley, Montréal.  

 

 

 
 qu’ils n’ont laissé dans les mé-  

LOCATEURSet aux LOCATAIRES
LOCATION À LA SEMAINE

«

À compter du 1er octobre 1943, un locataire à la semaine d’un logement, d’unduplex,
d’un plein-pied ou d’un appartement, peut se prévaloir des mêmes droits au renouvelle-
ment du bail que possède le locataire mensuel, en vertu des règlements de la Commis-
sion. Pour expulser ce locataire,il faut invoquer les mêmesraisons quel’on doit alléguer
pour évincer un locataire mensuel, et l’avis de quitter les lieux doit être donné dans
le même délai.

Toutefois, il faut noter que ce droit au renouvellement n’appartient pas à des
“chambreurs”, à des pensionnaires ou des sous-locataires qui partagent en commun
l’entrée et le cabinetde toi!ette avec le locataire ou la personne qui sous-loue les cham-
bres dans ce logement, duplex, plein-pied ou appartement. Ces personnes peuvent
être évincées sur avis d’une semaine si le loyer est payé à la semaine.

SI UN LOCATEUR DÉSIRE ÉVIN-
CER UN LOCATAIRE D’UN LOGE-
MENT, DUPLEX, APPARTEMENT

OU PLEIN-PIED AFIN D’Y
DEMEURER

Tout locateur qui veut expulser un locataire
afin qu’il puisse prendre possession d’un loge-
ment, soit comme résidence personnelle, soit
comme résidence pour son père, sa mère, son
fils, sa fille ou sa bru, pour une période d’au
moins une année, peut donner au locataire un
avis de quitter les lieux rédigé sur une formule
qu’il obtiendra de la Commission.

Délai de l’avis
Dansle cas d’un bail mensuel ou à la semaine,

il faut donner au locataire, un avis d'au moins six
mois. De plus, on ne peut exiger daus Cet avis,
que le locataire quitte le logement pendant la
saison d'hiver, c’est-à-dire entre le 30 septembre
et le 30 avril suivant, Dans le cas d’un bail pour
une période déterminée d’une année, par
exemple,le locataire a droit à un avis d'au moins
six mois avant l'expiration du terme courant;
c’est donc dire que, dans le cas d’un bail se ter-
minant le 1er mai 1944, l’avis doit être donné
au plus tard le 31 octobre 1943.

UN LOCATAIRE QUI EST EN
DÉFAUT DE PAYER SON LOYER

Unlocataire qui fait défaut de payer son loyer
durant quinze jours, peut être expulsé en vertu
du droit civil provincial.

SI LE LOCATEUR D’UN LOGE-
MENT DESIRE EN PRENDRE POS-
SESSION DANS LE BUT DE LE
DIVISER, AU MOYEN D'UNE
MODIFICATION STRUCTURALE,
EN UNITES DE LOGEMENTS,
DE FACON A LOGER PLUS DE

PERSONNES

Le locateur peur donner au locataire, un avis
de quitter les lieux sur un formule spéciale qu’il
obtiendra de la Commission.

Délai de l’avis

Dansle cas d’un bail au mois ou à la semaine,
le locataire a droit à un avis de trois mois, au
minimum. De plus, il ne peut être expulsé pen-
dantla saison d'hiver, soit entre le 30 septembre
et le 30 avril suivant.
Dans le cas d'un bail pour une période déter-

minée d'une année, le locataire a droit à un avis
d'au moins trois mois se terminant à l’expiration
du terme. Par exemple, dans le cas d’un bail se
terminant le ler mai 1944, l’avis ne devra pas
être donné plus tard que le 31 janvier 1944.
Aussi, le locateur ne peut donner un tel avis de
quitter les lieux, à moins qu’il n’ait obtenu de
l’estimateur des loyers un permis à cette fin.

UN LOCATAIRE QUI VICLE UNE
CLAUSE IMPORTANTE DE SON

BAIL

Le locateur doit informer, par écrit, le loca-
taire de la nature de la violation qu’il invoque et
il lui est alors permis d’expulser le locataire en
vertu du droit civil de la Province.

COMMENT L’ON POCURRA COMMUNIQUER AVEC
L’ESTIMATEUR DES LOYERS

On devra communiquer par écrit en adressant la lettre à l’Estimateur des Loyers, Commission des
: , ;

Prix et du Commerce en Temps de Guerre, à l’un des bureaux sous-mentionnés.

FORMULES
Les formules dont doivent se servir les locateurs et les locataires pour donner soit un avis de quitter
les lieux, soit une demande de renouvellement, soit un avis de renouvellement, seront fournies par
la Commission et pourront être obtenues, sans frais, si l’on s’adresse aux bureaux suivants de la
Commission:—

AMOS MONT-LAURIER
MONTMAGNY
MONTRÉAL
NEW CARLISLE

HULL PAPINEAUVILLE

CHICOUTIMI
DRUMMONDVILLE
GRANBY

JOLIETTE
JONQUIÈRES
LACHUTE
MATANE
MONT-JOLI

QUEBEC
RIMOUSKI

ROUYN

RIVIÈRE-DU-LOUP
ROBERVAL

ST-HYACINTHE
ST-JÉRÔME
ST-JEAN
STE-MARIE, BEAUCE
SHAWINIGAN FALLS
SHERBROOKE
SOREL
THETFORD MINES
TROIS-RIVIERES
VALLEYFIELD

ST-GEORGES, BEAUCE

ADMINISTRATION DES LOYERS

  LA COMMISSION DÉS PRIX ET DU COMMERCE EN TEMPS DE GUERRE
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Les ponts de la Gas-
pésie devront êtreré-
parés ou reconstruits

—

Déclaration du ministre des tra-

vaux publics,
—OP—

L'hon. Georges Dansereau, mi-
mnistre des travaux publics dans
Je gouvernement de la province,
de retour de la Gaspésie, a dé.
claré hier que, pour aider au
"progrès de la région et faire fa-
ce aux besoins de l'avenir, il
faudra réparer ou reconstruire,
un grand nombre de ponts sur la
péninsule gaspésienne. Le minis.
tre des travaux publics a été
‘heureux de constater que les pê.

cheurs de la Gaspésie sont satis-
faits de l'augmentation du prix

de leur poisson, La collaboration
du gouvernement provincial a é-

té précieuse aux pêcheurs. Mais
le progrès général ne peut con-
tinuer sans une amélioration des
communications. La route actu.

elle a bien servi la population.
Cependant, les conditions du tra.
fic ont tellement changé en ces
dernières années que I’heure est
venue de l’améliorer. Le ministè-
re de la défense nationale a fait
faire une inspection du réseau
routier, ’
Le ministre provincial de la

voirie, l'honorable T..D. Bou-
chard, a inspecté lui-même la
route au cours de l’été, en com-
pagnie du ministre de la Gaspé.
sie, l'honorable Perrault Cas-
grain, député de Gaspé-Nord.

L’honorable Dansereau a vou.
lu étudier lui-même le problè.
me des ponts qui est très im.
portant. Il y a 182 ponts en Gas.
pésie, dans les comtés de Ma.
tane, Matapédia, Bonaventure,
 

    
Fabrication
canadienne

IRLDIEING ouspo
attire, des compliments

 

Gasp-Nord, Gasp-Sud, La plu-

part, portent les noms de ceux
qui en ont décidé la construc.
tion et en passant sur les 182

ponts en bois, en fer ou en béton,
le ministre des travaux publics
a pu refaire l’histoire politique

de la Gaspésie. Le plus grand
de tous ces ponts est situé à Ste-
Anne des Monts et le ministère
des travaux publics est a le re.
construire, Pour les autres ponts

dont la réfection sera jugée né.
cessaire, ’honorable M. Danse.
reau étudiera avec ses aides
Popportunité de constructions
plus larges,

Les 182 ponts de la Gaspésie
sont entretenus par le ministèrg
des travaux publics. Même les
vieux ponts en bois sont encore
solides, grâce à la surveillance
exercée, mais, graduellement, ils
devront disparaître pour faire
place à des ponts métalliques ou
en béton. L’honorable M. Dan-
sereau est revenu avec tous les
renseignements dont il avait be-
soin avant de préparer la grande
entreprise de la réfection des

.\ ponts.

Le ministre a dit qu’il y a une
grande demande de bois dans la
région et que les opérations fo.
restières se poursuivent à pleine
capacité. La main-d’oeuvre est
un problème comme ailleurs,
mais on espère étendre la pë-
riodes des opérations afin de sa_
tisfaire tous les besoins. En rou_
te, le ministre s’est arrêté i Ri.
viére Bleue, comté de Témis.
couata, et y a visité un orpheli-
nat en compagnie du député du
comté, M. J.-A. Beaulieu.

Dépenses autorisées
à Gahano

—0»

Lors d’une récente séance, le
conseil municipal de Cabano a
décidé le creusage et la cons.

 

4 truction de six citernes en bé.
ton armé et d’un poste de pom-

piers avec tour de séchage pour
les boyaux à incendie, Le conseil
a décidé de demander des sou.
missions pour l’exécution de ces
travaux.

Décès de Mme
Henri St-Laurent

—<Or-—

Une dame bien connue à Ri-
mouski, Mme Henri St-Laurent,
née Addée Gagné, est décédé
hier à l'âge de 73 ans. Sa mort
nous enlève une femme de bien
qui s’est largement dépensée au
bénéfice de nos pauvres et de
nos institutions de charité.

Le capt. Lanpis
rendu outre-mer

co

Des dépêches en provenance

d’outre-mer viennent d'annoncer
l’arrivée en Grande-Bretagne, du
capitaine Gérard Langis, de Ri-
mouski, chirurgien d’une unité
médicale du Service de Santé
de l’armée canadienne. Avant
son départ pour outre-mer, le
capitaine Langis était attaché au
centre d'instruction “55” en qua-
lité d’officier médical,
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DEMANDESd'AUGMENTATION, de DIMINUTION
et de FIXATION du LOYER MAXIMUM

A compter du ler octobre 1943, on obtiendra les formules d'augmentation,
de diminution ou de fixation des loyers maxima, en s'adressant aux bureaux

suivants de la Commission des Prix et du Commerce en Temps de Guerre,

dans la Province de Québec :—

AMOS MONT-LAURIER ST-HYACINTHE
ST-JÉRÔME
ST-JEAN
STE-MARIE, BEAUCE
SHAWINIGAN FALLS
SHERBROOKE
SOREL
THETFORD MINES
TROIS-RIVIERES
VALLEYFIELD

ST-GEORGES, BEAUCE

LOGEMENTS NOUVEAUX—
FIXATION DE LOYER MAXIMUM
Tout locateur qui a loué ou qui loue un loge-

AUGMENTATION DE 107, DANS
LE CAS DE SOUS-LOCATION

Les locateurs peuvent faire une demande

ment pour la première fois depuis le 10 dé- , d’augmentation du loyer maximum de 10%, si
cembre 1942, doit faire une demande de fixation
du loyer maximum, à l’estimateur des loyers
dans les 30 jours de l’exécution du bail. Si le
locateur fait défaut de faire une telle demande,
le locataire peut retenir le paiement du loyer.

RAISONS JUSTIFIANT UNE
AUGMENTATION DU LOYER

MAXIMUM

Un locateur peut faire une demande d'augmen-
tation du loyer maximum à l’estimateur des

loyers pour les raisons suivantes:—

(2) Une augmentation des taxes d'eau ou des
taxes municipales payables par le locateur.

(5)-Une augmentation d'espace dans le loge-
ment ou la fourniture de meubles ou de ser-
vices additionnels par le locateur.

(c) Une rénovation du logement au coût de pas
moins de 10% de l'évaluation municipale
du logement.

(4) Le logement est un appartement, duplex ou
un plein-pied et le loyer maximum est infé-
rieur au loyer maximum, prévalant générale-
ment pour des logements semblables dans
le même immeuble.

(e) Le loyer maximum est inférieur à deux fois
le total des taxes et taxes d’eau payables par
le locateur.

le locataire accepte des ‘““chambreurs” ou des

pensionnaires qui occupent plus de deux cham-

bres dans le logement, ou encore, si le locataire

sous-loue plus de deux chambres dans le loge-

ment; cependant cette augmentation ne peut

être accordée si:

(a) le loyer maximum a été augmenté préalable-
ment, en raison d’une augmentation d'usure

du logement, causée par des pensionnaires

ou des ‘“‘chambreurs”’,

(b) si, à la date de base, plus de deux chambres
du logementétaient de fait occupées par des

pensionnaires ou des locataires, ou se trou-

vaient autrement sous-louées,

(c) si le locateur a permis au locataire, par écrit,

de recevoir des pensionnaires ou des

“chambreurs’’ ou de sous-louer certaines

parties du logement.

L'augmentation, si elle est accordée, prend

effet À compter du renouvellement du bail en

cours. Dansle cas d'un bail se terminant le ler

mai 1944, l'augmentation prendra effet ce même

jour et pourra alors être perçue du locataire s’il

demeure sur les lieux et s’il veut'continuer la
sous-location de plus de deux chambres,

UN LOCATAIRE PEUT FAIRE UNE DEMANDE DE

DIMINUTION DE LOYER MAXIMUM

(a) si le logement a été loué pour la première fois à une époque quel-
conque, entre le 11 octobre 1941 et le 10 décembre 1942 et si le
locateur a lui-mêmefixé le loyer maximum,à un prix considérablemeant
plus élevé pour les loyers prévalant généralement pour des logements
semblables dans le voisinage.

(b) si le locateur a réduit, ou l’espace du logement ou l’ameublement, ou
encore s’il a réduit ou diminué un service quelconque, comme, par
exemple, le service de chauffage ou d’eau chaude.

ADMINISTRATION DES LOYERS

LA COMMISSION DES PRIX ET DU COMMERCE EN TEMPS DE GUERRE

ê
_
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Goté Lumber Liée
Une compagnie connue sous le

nom de Côté Lumber Limitée,
vient d’être formée dans le but
de se rendre acquéreur de plu-
sieurs contrats actuellement eñ-

tre les mains de M, Thomas Cô-
té, ex-député de Gaspé-Nord au

 

stipule l’exportation mensuelle
aux Etats-Unis de 1,000,000 d&
pieds de billots pour bois con-
tre plaqué. Un autre mentionne
plusieurs millions de pieds de bois assorti et prépare aussi
pour exportation.

parlement. Un de ces contrats|
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Formule d’abonnement
L’Echo du Bas St-Lasrent
Rimouski, Qué.
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La Coopération du Public -
est nécessaire

 

 

ll n’est jamais agréable de changer ses habitudes, et l’on ne s’y résigne pas vulontiers. La Com-
mission des Liqueurs de la Province de Québec est bien aise de pouvoir affirmer queles restric-
tions que les circonstantes l’on contrainte d’imposer à sa clientèle ont été, dans l’ensemble,

acceptées de bon coeur.

Toutefois, si bien organisée qu’elle soit, la Commission ne saurait satisfaire entièrementle pu-

blic, à moins qu’il ne coopère avec elle. Cette collaboration est indispensable. On connaît, q Pp ( P .
les causes de la restriction des approvisionnements, qui a rendu le rationnement nécessaire. Les

=
mesures prises par la Commission en vue de faire face à la situation, bien qu’elles puissent pa-

raître rigoureuses, constituent la méthode la plus pratique d’écarter de pires difficultés.

Chaque consommateur de boissons alcooliques

peut faire sa part. On ne devrait acheter

qu'avec modération des spiritueux, de la bière

et du vin. Les restrictions que chacun voudra

bien s’imposer sont le meilleur moyen de s’assurer

qu’il y aura plus tard des stocks disponibles.

Il y a des gens qui non seulement achètent

jusqu’à la limite fixée par la Commission, mais

qui s’arrangent de façon à se procurer plus que
leur part légitime en se servant des permis

d’autrui. Ce procédé constitue une infraction

aux règlements de la Commission. Outre cet
aspect de la question, 1l est évident que cette

pratique n’est ni loyale, ni équitable, puisque

celui qui prend plus que sa part diminue d’autant

celle d’un autre.

La Commission vous prie instamment de ne

demander un permis que si vous avezl’intention

de l’utiliser vous-même.

Le public peut aussi coopérer avec la Commission

en échelonnant ses coupons sur toute la période

de validité, au lieu de les affecter à un seul

achat. Cela n’est peut-être pas toujours com-

mode, mais ceux qui voudront bien le faire

rendront service à la Commission.

La Commission ne désire pas rationner la quan-
tité qui peut être achetée en une fois; aussi s’en

remet-elle, à ce sujet, à la bonne volonté des
clients eux-mêmes.

La Commission est heureuse de reconnaître

que la coopération du public lui est largement

acquise. Elle espère avec confiance qu’elle lui

sera accordée de plus en plus, convaincue que

chaque client voudra bien se rappeler qu’il y en

a une multitude d’autres et que son attitude

devrait s’inspirer des égards que l’on doit à
ses concitoyens.

“VEUILLEZ CONSOMMER MOINS”

  

Publiée par

COMMISSION DES LIQUEURS DE QUÉBEC

LC6F
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LES TROIS VALSES
iWi

AU RODIO-THEATRE LUX
FRANCAIS

—:0:—
Pour la plus exquise étoile ‘e

France, il fallait bien écrire
des pièces exquises, MM. Mar-
-chand et /Villemetz n’y ont pas
-mandué lorsqu'ils ont mis aux
pieds de la ravissante Yvonne
Printemps ce petit chef-d’oeu-
vre gue sont “Les Trois Valses”,
pièce toute de grâce et de char-
me que le Radio-Théâtre Lux
‘Français présentera jeudi.

Le film en a montré la sub-

- tile intrigue, Pendant trois gé.
nérations, les Grandpré, artis.
‘tes de mère en fille et les de
Chalençay, depuis leur no-

‘blesse et l'ancienneté de leur
nom voient l'amour éclore entre

* eux.
. En 1867, c’est la célèbre Fan-
ny ‘Grandpré, danseuse-étoile
qui aime le marquis Octave de
‘Chalençay, mais refuse de lui

faire briser sa carrière.
En 1900, c'est sa fille, Yvette

‘Grandpré, chanteuse et actrice
de grand opéra qui rencontre et
aime le fils du marquis Octave)
‘Philippe de Chalençay.

Et nous voici en 1937, Irène,
la fille d’Yvette est une “star”
de cinéma, qui va avoir la fa.
veur rare de jouer, devant la
caméra, un film consacré au
souvenir de sa célèbre grand’
mère Fanny.
Tout cela nous sera révélé

jeudi, quand nous écouterons
“Les Trois Valses” au Radio-
‘Théâtre Lux Français. M. Paul
L'Anglais, directeur-réalisateur
de cette émission a eu, en ses
interprêtes, la même confiance
et cela ne surprendra personne
quand on saura que le triple rô-
‘le féminin est tenu par la très

belle Sita Riddez, dont la sou-
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plesse saura, à n’en pas douter,
s'adapter à la mentalité et à la
psychologie des trois artistes et
des trois époques, Quant au rô-
le masculin, du grand‘père, du
père et du petit-fils, M. L'An.
‘glais l’a confié à Pierre Dage.
nais, qui est bien le jeune pre.
mier idéal,
Ce serait presque un crime de

lèse théâtre que manquer jeu-
di soir “Les Trois Valses” au
Radio-Théâtre Lux Fyrangais.Ce
programme vous est présenté
tous les jeudis soirs de 8 à 9 hrs
sur les ondes de CJBR, Rimous.

ki et CHNC, New Carlisle,

LESMENBRES DE
LA SOCIÉTÉ ROYALE
A RADIO-CANADA

—)p—

 

Tribune académique que Mgr
Maurault, recteur de l’Uni-
versité de Montréal, a inaugu-

ré le cinq octobre.

—-103——

Une nouvelle initiative de la
Société Radjo-Canada permet.
tra au grand public de connaî-
tre l'oeuvre de la Société Roya-
le, ce qu’est ce groupement for-

mé de personnalités représen.
tant tous les domaines du sa.
voir, Elle a invité quelques-uns
de ses membres à présenter des
travaux tantôt sur les buts de la
Société, tantôt sur des sujets ‘de
spécialisation, historiques, litté.
raires et scientifiques. Cette tri-
bune fut inaugurée le mardi,
cinq octobre, à 10h15 du soir,
par Mgr Olivier Maurault, rec-

teur de l’Université d&e Mont.
réal.
Les académiciens qui se Suc-

cèderont à cette tribune du mar-
di soir, sont :
Le 12 octobre—M. Jean Bru-

chési, président de la Section

française de la Société. Sujet :
“La Société Royale”.
Le 19 octobre—M. Victor

Morin, ancien président géné.
ral de la Société. Sujet: “La

 —

EMMANUEL D'’ANJOU, M. P.

   

COURTIERS EN

C. P. 399

    

    
   

ENCORE EN APPELANT 654.
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Henri-A. Martin

COURTIERS EN

Téléphone : 374

a

189 rue St-Germain

A des prix défiant

D’Anjou & De Champlain Enr.

Edifiee Benque Provinciale

Bureau : 142 Avenue de l’Evêché.

Rimouski, Qué.
—_—Gy

ASSURANCES : Feu, Vie, Vel, Marine, Fidélité, Garantie,
Accidents, Attelages, Aseenseurs, Plate-Glass, Bouilloires,

Automobiles, Cautionnement, Respensabilité Publique, Res-
ponsabilité des Patrons, Garantie d’Exécution de contrats, etc.

—<0»—

AVANT DE CONFIER VOTRE RISQUE, NOBS SOLLICI-

TONS VIVEMENT UNE VISITE A NOTRE BUREAU OU

Martin & D’Anjou Enr’g.
Albert D’Anjou

—Oy—

BURFAU : EDIFICE LEPAGE

—cO»—

SPECIALHE : ASSURANCE AUTOMOBILE

Aussi : Assurance Feu, Vie, Accident et Maladie.

   
    
      
      

    

ASSURANCES

Téléphone 654

?

   

 

   

Roland Meppell

ASSURANCES

Casier Pestal 129

, Est, RIMOUSRE.

toute compétition.

fondation de notre académie
canadienne”

Le 26 octobre—l’hon. sénateur
Léon Mercier Gouin: ‘“Edmond
de Nevers”
Le 2 novembre—M Arthur

Beauchesne, greffier de la
Chambre des Communes

Le 9 novembre—M. Gustave

Lanctot, archiviste du Canada.
Le 16 novembre.—M. Gusta-

ve Lanctot, archiviste du Cana-
da.

Le 16 novembreM. l'abbé
J. Auclair. Sujet: L. O. David,
Le 23 novembre.—M. Mauri-

ce Hébert, vice-président, sec-
tion francaise,

Le 30 novembre— Un scien.

tiste,

Le 7 décembre. —M. Victor
Barbeau.

Le 14 décembre, —4Un scien.
tiste.

Le 21 décembre.—Le  Révé.
rend Pére Georges Simard,
O. M. I.

Houlé.

Le 4 janvier—M. Jean-Marie
Gauvreau, secrétaire de la sec-
tion française.
Le 11 janvier—M. Séraphin

Marion, secrétaire-honoraire de
la Société Royale du Canada.

Cet intéressant geste de Ra-
dio-Canada coincide en quelque

sorte avec les assises générales
annuelles de la Société qui au. |
ront lieu au printemps de 1944
=
à l’Université de Montréal.

 

 

 

9. E. le cardinal
Selà radiodiiffusée
Le dimanche, 10 octobre 1943.

—:0:—

L’allocution que prononcera,
le dimanche 10 octobre, Son E.
minence le Cardinal Villeneuve,
lors de la cléture du Congres
National de Saint-François à
‘auditorium de l’Académie du
Plateau, sera relayée par les
postes de réseau de Radio.Cana-
da dans le Québec et les postes
officiels. On en annoncera l’heu-
re à la radio.

  

 

Compagnonsde guerre
Le lundi, 11 octobre, 1943

à 8h30 du soir.
+0:

Radio-Canada transmettra le

lundi 11 octobre à 8h30 du soir,
l’un des chapitres du radio- ro-

man intitulé “Compagnons de

Guerre”, adaptation française de
“Comrades in Arms”. Ce sketch

met en relief la vie ardente de

nos soldats, quelles que soient
ies armes auxquelles ils appar-

tiennent : armée de terre, armée
de l'air, armée de mer,
Le public radiophile vivra a.

vec intérêt les péripéties de e
théâtre conçu et écrit par des

 

 

spécialistes des choses de la
guerre. %

»

Le cycle Chopin
Le mercredi 5 octobre 1943

a 9h30 du soir.
-__--V---

L'éminent pianiste Ross Pratt

reviendra au micro de Radio-

Canada, le mardi, 5 octobre, à
9h30 du soir, avec un nouveau
programme d'oeuvres présenté
sous la rubrique le Cycle Cho-

pin. Pratt jouera le prélude, op. 

3
8

Le 28 décembre.—M. Léopold

L'allocution de |
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CARTES
PROFESSIONNELLES J
 

ARTHUR ST-ONGE
AVOGCAT  

Br ADRIEN GAGNE
Rimouski

Spécialiste en maladies
pulmonaires

Peur consultation :

le matin, à l'hôpital

BUREAU :

de 2 à 4 pm. et 7 à 8 pm.
au Ne 282 rue St-Germain,

-"Fétéphene 23.
 

Edifice Lepage  

Rimeuski.

C. P. 726. Tél, 276

Bureau en fin de semaine

à Amqui.

 

 

 

Casgrain, Caron &
Tessier
AVOCATS

H

Dr J. J. RINGUET
Spécialité: Chirurgie générale

Consultations :

Le matin, à "Hopital

Au Bureau :
de 1.30 hr a 4.30 hrs p. m.
de 7.30 hrs à 8 hrs p. m.
Bureau : M1, Ave de 'Evéehé

Téléphone 657.

RIMOUSKI, P. Q.
 Perrault Casgrain, CR.
 

Amédée Caron, C.R.
Maurice Tessier, LLL,

RIMOUSKI
EDIFICE BANQUE CANA-

DIENNE NATIONALE

Bureau à AMQUI: Le deux-
xième et le quatrième vendre-
di de chaque mois à l’Hôtel
Gagnon.   
  SIMARD & CHASSE

AVOCATS

178 Avenue de l’Evêché

Tél. 158 C. P. 130

RIMOUSKI, P. Q

“.  
 

 

HENRI FISET, LL. L.

mas,

Dr M.-A. BOUBREAU
Médecine générale
Spécialité : Anesthésie

Consultations :

Avant-midi : A l’Môpital.
Après-midi: 2 à 4 hrs
Soir : 7 à 8& hrs,

‘
.

7 rue Reuleau. Tél. 435

be.

———

Dr JEAN MORISSET
Médecine générale

et obstétrique
Consultation
Matin : à l'hôpital,
Après-midi: 2 à 5 mrs
Soirée : 71/2 à 9.
Après neuf heures le soir

appelez 629.

Bureau

14, rue de la Cathédrale

Téléphone 437.
 

AV@GAT
 

Bureau : Edifice Lepage

209 St-Germain,

Td. 695

RIMOUSKI.

S
a   

Louis Leo Doyen

Dr Omer Leclerc
Médecine générale et

obstétrique

Spécialité :
Maiadies des enfants.

Censultations :

Avant-midi : Hôpital.
Après-midi: 2 à 4 bres.

Soirée: 7 a 9 hres.

156 St-Germain. Tel. 631,
 

 

ARPENTEUR-GEGMETRE

Ingénieur-Forestier- Conseil

Tél. 324

240, rue St-Germain,

RIMOUSHE, P. Q  
 

 

ASSURANCES  
GLEASON BELZILE

NOTAIRE

Cessionnaire du Greffe

de

L. de G. BELZILE

(1895 1938)

Edifice Banque Canadienne
Nationale,

Rimouski, P. Q.
 S.Z COTE ENR'G
 

LUCIEN MORIN, Gérant,

Edifice Banque Canadiemne
Nationale,

C. P. 4539 RIMOUSKI], Qué,

TH. Bureau 38 Rés. : OMA

Au serviee du public depuis ÿ
30 années,  

na

 

—.

  

gsA

de op. 28, no 12 en sol dièze
mineur, Etude op. 10, no 10, en
la bémol, Etude no 1 en fa mi-
neur, Etude op. 10, no. 7 en do

mineur, Nocturne op. 9, no 1,
en si bémol et Scherzo en si bé- 28, no 13, en fa dièze, le prélu-  mol mineur,

SYNDIC-LICENCIÉ
WQUIDATEWR DE FAILLIvES
COMPROMIS ENTRE
DÉBITEURSrs, !'

"ASSUR

FEUWE , AUPONODILES,
| AGCIDENTER.

HENRI-AMAR
RiDiJSXK
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Congres régional de I'Ass. des
Marchands Détaillants à Rimouski

L’hon. G. Vaillancourt
à Rimouski
J|

L’hon Cyrille Vaillancourt,
C.L., conseiller de M, Donald

Gordon, prési-
dent de la Com M
mission des Prix
et du Comme:
ce sera le confé-B

rencier au diner

de cloture dufg
congrès régional
des Marchands
Détaillants qui
aura lieu à Ri-
mouski jeudi,
prochain. Ce se
ra une aubainell
pour les PNR

mes d’affaires de u

la région d'entendre cette auto-

rité, On pourralire dans la co-

lonne voisine la lettre du prési-

dent de l'Association locale des

  
  
  

  

  

    

 marchands en rapport avec cet.

te conférence.

“£6HBS MONDAINS”
—Le lieutenant-colonel et

Mme LP. Cliche nous ont

quitté hier pour Québec ou ils

demeureront désormais, Le Lt-

Colonel Cliche est revenu d’un

séjour de deux mois en Angle-

terre et il prendra charge in-

cessamment de ses nouvelles

fonctions a Valcartier.

—Mme Léonard Gagnon et

sa soeur Mile Emilienne Le-

chasseur, de Montréal, ont visi-
té Ottawa ces jours derniers,

—Mme Alexis Bouchard et

sa fille Angeline, de Baie Si.
Paul, passent une quinzaine à

Rimouski chez M. et Mme

Georges.A, Bouchard.
- —le Rév. Frère Adrien du
département de l'Instruction pu-

blique est passé par Rimouski

mardi en route pour la Vallée

de Matapédia ou il donnera u-
ne série de causeries,

, —Le lieutenant médecin Lé-
vesque, de Mont-Joli, méde-

cin de la corvette “Rimouski”

est actuellement de passage à

Rimouski.
—Le lieutenant d’aviation

Charles-Miville  Deschénes, de

Québec, était de passage à Ri-
mouski cette semaine.

—M. J. Poiré, publiciste du
Soleil, a passé quelques jours à
Rimouski cette semaine pour

préparer un numéro spécial de

son journal, en rapport avec le

Bas St.Laurent.

—Le capitaine J..A., Ross

vient de terminer son cours le

tactiques au collège militaire de
Kingston. Il est actuellement en

vacances chez son  pere avant

d'aller rejoindre son unité, les

Fusiliers du St-Laurent “quelque

part au Canada”.

—M. Wæellie Larouche,

Amqui, était à Rimouski

affaires cette semaine.

—Mle Patricia Dumont est

  

de

par

actuellement en voyage d’af.
faires à Québec.
—Mme Jean Duchesneau,

Mme Henri Labrie et Mlle Gaby
Bernier ont fait un voyage à
Matane au ceurs de la semai-

ne.
—M. l’abbé Théodule Desro-

siers, MM. Gérard Lavoie, Léo-
 

L’ECHO DU BAS ST-LAURENT

—_——

MESSAGE DU PRESIDENT LOCAL
—_——

MESSIEURS LES MARCHANDS DE LA REGION DU

BAS ST-LAURENT.

L'Association des Marchands Détaillants du Canada, Inc. a

pour mission de grouper les Marchands progressifs d’une LO-

CALITE, d’une REGION, ou d’une PROVINCE afin de leur

donner l’avantage de se mieux connaître pour améliorer leur

SITUATION.

Les autorités provincia‘les de notre [Association ont tenu à

réunir nos succursales du Bas St-Laurent afin de leur exposer

la situation actuelle du commerce soumis aux restrictions du’

temps présent.
Chaque marchand a ses troubles et se demande ce qu’il ad-

viendra du commerce de détail. Chacun se rend compte de la

coopération qui doit exister dans les différentes classes de la

société, Chacun devrait considérer que le plan de l’UNION, de

la COOPERATION et de "a bonne ENTENTE est encore le

meilleur PLAN qui pourrait lui aider à développer ses INITIA-

TIVES.

Ce Congrès Régional qui se tiendra à Rimouski, au "Théâtre

Cartier, jeudi le 14 octobre, saura certainement intéresser les

marchands de bonne VOLONTE qui ont à coeur l’AMELIORA-

TION de leur commerce local.

Nous voulons qu’une plus gra nde COOPERATION soit mieux

comprise au profit de ceux qui sentent le besoin d’améliorer

leur situation commerciale. Nous vous invitons donc à venir as-

sister à ce Congrès qui sera d’un intérêt très important. Nous

aurons deux représentants du bureau provincia” ‘de l’Associa-

tion des Marchands Détaillants qui se feront un plaisir de ré-
pondre à vos questions, MM. Dubuc et Provost sont reconnus

pour leur dévouement et leur attachement à Ja cause du mar-

chand détaillant qui a besoin d’être protégé.
Nous aurons le plaisir d’entendre M. Louis-Philippe Plamondon |'

de Québec, qui représentera la Commission des Prix et du Com-
merce en Temps de Guerre. Nous aurons l’immense plaisir d’en_
tendre au dîner-causerie l’Honorable ‘Cyrille Vaillancourt,, di-

ANNONCES CLASSES

 

BREVETS D’INVENTION
Brevets d’invention obtenus en

Canada et …aux Etats-Unis, Le

CATECHISME de L'INVEN-
TEUR est envoyé gratuitement à
tout inventeur de bonne foi qui

en fait la demande,
J. B. COTE,

Procureur de Brevets, Licencié.
Case postale 39, Rimouski.

ON DEMANDE

Servante pour travail général
dans maison privée. Références
exigées, S’adresser au No 5 de
la rue St-Jean, Rimouski. Tél.

289,

MAISON A VENDRE
St. Ulric, Cté de Matane. En-

viron 1/4 de mille du côté
ouest de l’église, 2 étages, bien
finie à l’intérieur, S’adresser à
la Banque Provinciale du Ca-
nada, Sayabee, Qué,

PENSION

Deux jeunes gens ou deux
jeunes filles rangés, trouveraient
bonne pension et confort dans|
une famille n’ayant pas de jeu-
nes enfants, en s'adressant par
téléphone au no 20. Conversa-
tion anglaise,

ON DEMANDE
La Compagnie Canadian Pa.

cific Railway a besoin de 25
hommes pour Chapleau, Ont.
Les transports sont payés jus-
qu’à destination. S’adresser à
M. Romuald Pinault, Sacré.
Coeur, Cté Rimouski.

 

 

  

 

Pour l’achat de
Montres Kent et Lorie, jencs recteur-gérant des Caisses Populaires et aviseur de l’Honorable

Gordon, président-général de la Commission des Prix et
Commerce en Temps de Guerre.
La Succursale de l’Association des Marchands Détaillants de

Rimouski, sera très heureuse de souhaiter la bienvenue aux suc-
cursales soeurs de Rivière-du-Loup, Mont-Joli et Matane et ap-
préciera la présence de tous les marchands qui voudront bien
assister à cette journée d’étude, Notre invitation va à tous les

MARCHANDS des COMTES de Rivière-du-Loup, Rimouski, Ma-
tane, Matapédia et Gaspé-Nord,
Que chacun soit “le bienvenu à notre Congrès Régional. Une

cordiale réception est réservée aux dames qui voudÿont bien
venir nous honorer de leur présence.

ELZEAR COTE, président.

AGENDA DE LA JOURNEE DU 14 OCTOBRE A L'OCCASION

DU -CONGRES REGIONAL DE L’ASSOCIATION DES

MARCHANDS DETAILLANTS. ‘

9.30 heures.—Inscription des congressistes..

10 heures.—Allocution de bienvenue de son Honneur le Maire

iMtré Paul-Emile Gagnon, C. R.

Conférence par M, Georges Masson, C.A,, sujet: notre com-

merce régional en marge des copératives,

10.45 heures—Comité d'étude.

11.15 heures.—Rapports des comités d’étude et discussions ou-

vertes jusqu’à midi,
12.15 heures.—Cocktail à l’Hôtel St-Laurent,

M. W. H. Beaulieu, propriétaire,

12.45 heures—Lunch.

2 heures—Conférence par M. L. P. Plamondon, représentant

de la Commission des Prix et du Commerce en Temps de Guer-

re, suivie de discussion,

3 heures—Rapports des représentants provinciaux de l’Asso-

ciation des Marchands Détaillants, MM, Provost et Dubuc.

4 heures.—Temps libre.

4.30 heures—Résolutions.

5 heures—Etude de l'opportunité de la fondation d’un co-

mité régional, comprenant des représentants de toutes les suc-

cursales,

6 heures.—Fin des délibérations.

7 heures.—{Diner-causerie a 1'Hétel George VI, conférencier

d'honneur 1'Honorable Cyrille Vaillancourt, directeur-gérant

de la fédération des Caisses Populaires.

courtoisie de

 

pold Vézina, J.-C. Ouellet, An-
toine Côté et F.-X. Legaré, tous|{
de Rimouski, se sont rendus à
Cabano dimanche dernier afin

 

2 AGRANDISSEMENTS
“ GRATIS

Avec chaque film développé eu
‘’assister à une journée syndi. avec 10 réimpressions le tont
cale. SEULEMENT: ae (plus St.

J pour postes et taxe).
—Mlle Thérèse Dumont st ~ . .

Photographic Laboratories
de retour d'une promenade 3 grap

B. Postale 545, Sherbrooke, Qué. Chicoutimi, Arvida et Québec.
 

du.
et bagues (à partir de $8.50
à $100) et pour réparations
générales, adressez.vous à la

Bijouterie Therriault
J. Adelme Therriault, prop.

70 Ave de la Cathadrale

i Cadeaux
Vous recevrez un cadeau sur
chaque achat d’un set de jone
et bague.  
ISIDORE DECHAMPLAIN,

+ prop.

Pour le suecès d’une belle
permanente, confiez-en le

travail à des experts.

AU

SALON VENUS¢

RIMOUSKI, 7 OCTOBRE 1943

&
(=

Pour deseente d’este-

   

Messieurs,
faites-vous ‘‘re-

monter” par une

ceinture Spencer   
ll mac, hernis, teurs de

reins; pour porter a-

près une opération.

M. CHARLES PURETTE

72 de la Cathédrale. Tél. 68

Au Cartier
 

DEUX REPRESENTATIONS

11, 12, 13 OCTOBRE 1943

FEUX DE JOIE

Ray Ventura et ses Collégiens,

Raymond Cordy.

Ne manquez pas cette bril

lante comédie musicale qui sera

précédée par les actualitées de

guerre et une comédie.

14, 15, 16 OCTOBRE 1943

RANDOM! HARVEST

Ronald Colman, Greer Garson.

Ne manquez pas ce . grand

drame qui sera complété par le

dième épisode de la série “Ad-

ventures of Smiling Jack”et

Comédie.

Au Rimouskois
DENX REPRESENTATIONS

9, 11, 12 OCTOBRE 1943
BANDIT RANGER

Tim Helt, Cliff Edwards,
Joan Barcley.

Ne manquez donc pas ce
grand film de l’ouest, Vous ver-
rez aussi le 9ième épisode de la
série "Daredevi’s of the Wiest”
et un sujet court.

13, 14, 15 OCTOBRE 1943

CES DAMES AUX CHAPEAUX
VERTS

Larquey, Alice Tissot, Margue-
rite Moréno,

Vous verrez aussi
court et comédie.

TERRAINS
a

vendre ou à louer

un sujet

S’ADRESSEK A

Albert Michaud,
56 Avenue de l’Evêché  Près du magasin Verreault.

 

RIMOUSKI,

 El

  

SALON EMILE

Confier le soin de votre 
SPECIAL

212 rue St-Germain, téléphone 119

SPECIAL : Permanente, Brush-Cut, ou Bébé-Cut .. $3.50

Perm. avec solution à l'huile, Brush-Cuf ................... ve.$5.00

Perm. avec solution à la crème, varient de $8.00 à $12.00

dont l’exnérienee et la réputation n’est pius à faire.

 

  
      

  

   

 

DE CHAMPLAIN
*«

permanente à des EXPERTS

 

   


